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1. Suite a une recommandation de la troisieme reunion des Points focaux nationaux pour
Jes ASP (Tunis, 25-27 mars 1996), les Parties contractantes a la Convention de Barcelone ont
approuve, lors de leur Dixieme reunion ordinaire (Tunis, 18-21 novembre 1997), la convocation
par le CAR/ASP, en 1998, d'une reunion d'experts sur la mise en ceuvre des trois plans d'action
pour la conservation d'especes adoptes dans le cadre du Plan d'action pour la Mediterranee.
A la meme occasion, la delegation de la Grece a fait part du souhait de son gouvernement
d'accueillir la reunion et de fournir les fonds complementaires necessaires a son organisation.

2. Pour des raisons d'organisation, ii a ete decide de partager ce qui avait ete initialement
conc;u comme une seule et meme reunion en deux reunions distinctes, dont l'une serait
consacree a la mise en ceuvre du plan d'action pour la conservation des tortues marines de
Mediterranee et l'autre a la mise en ceuvre du plan d'action pour la gestion du phoque moine
Monachus monachus et a celle du plan d'action pour la conservation des cetaces en mer
Mediterranee.

3. La reunion d'experts sur la mise en ceuvre des plans d'action pour les mammiferes
marins (phoque moine et cetaces), adoptes dans le cadre du PAM, s'est tenue, a !'invitation du
Gouvernement grec, a l'h6tel Byzantino, a Arta (Grece), du 29 au 31 octobre 1998. Elle avait
essentiellement pour objet d'examiner l'etat d'avancement des plans d'action et de debattre des
priorites et mesures a fixer pour la poursuite de leur mise en ceuvre .

Participation 

4. Les experts designes par les Parties contractantes a la Convention de Barcelone ci­
apres ont pris part a la reunion: Albanie, A!gerie, Bosnie-Herzegovine, Chypre, Communaute
europeenne, Croatie, Espagne, France, Grece, Israel, ltalie, Jamahiriya arabe libyenne, Liban,
Matte, Maroc, Republique arabe syrienne, Slovenie, Tunisie et Turquie.

5. Etaient egalement representes a la reunion, les organisations suivantes : Secretariat de
la Convention de Bonn sur la conservation des especes migratrices appartenant a la faune
sauvage (CMS), Commission internationale pour !'exploration scientifique de la mer
Mediterranee (CIESM), Convention de Berne relative a la conservation de la vie sauvage et du
milieu nature! de !'Europe (Conseil de ('Europe), Commission internationale pour la conservation
des thonides de l'Atlantique (C!CTA), Aquaria di Genova, Centro Studi Cetacei, Archipelagos
Marine and Coastal Management, Centre national de recherches oceanographiques et des
peches (CNROP, Mauritanie}, Centro Oceanografico de Malaga, Delphis, ICRAM, Euronature
European Natural Heritage Fund, Environmental Research Bureau, IMMA Inc. Ghelph Canada,
Marine Environment Research and Education Centre, Hellenic Society for the Study and
Protection of the Monk Seal (MOM/HSPPMS), National Centre for Marine Research (Greece),
Pare National du Banc d'Arguin, RIMMO, Seal Rehabilitation & Research Centre, Tethys
Research Institute, The Whale & Dolphin Conservation Society, Underwater Research Society/
Monk Seal Research Group, Fonds mondial pour la Nature (WWF), Universite d'lstanbul.

6. Le Centre d'activites regionales pour les Aires specialement protegees (Tunis) a fait
office de secretariat de la reunion.

7. La liste complete des participants figure a !'annexe 1 du present rapport.
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Point 1 de l'ordre du jour - Ouverture de la reunion 

8. La reunion a ete ouverte le jeudi 29 octobre 1998, a 9h30, sous la presidence de M.
Demelrios Kaloudiotis, Secretaire general de la region d'Epire. M. Mohamed Adel Hentati,
Directeur du CAR/ASP (Tunis), a souhaite la bienvenue aux participants et adresse ses plus
vifs remerciements au Gouvernement grec pour son geste genereux d'avoir accueilli la reunion,
aux responsables des collectivites locales pour leur concours et leur hospitalite, ainsi qu'a
l'ETANAM (Organisation pour le developpement du golfe Ambracique S.A.) pour avoir
activement contribue a !'organisation de la reunion. Apres avoir brievement retrace l'historique
de la reunion, ii a souligne !'importance des questions dont celle-ci etait saisie. II a conclu en
invitant instamment !es pays a redoubler d'efforts pour developper leur cooperation et assurer
une meilleure coordination de leurs initiatives grace a une synergie renforcee des activites
menees dans la region en matiere de conservation de la nature.

9. M. Christos Papageorgiou, Sous-prefet du name d'Arta, a souhaite la bienvenue aux
participants et  a evoque les initiatives des collectivites et organisations locales de la region pour
preserver et exploiter leur patrimoine nature! dans le respect de l'environnement et le souci
d'un developpement durable. II a conclu en souhaitant aux experts plein succes dans leurs
travaux.

10. Dans son allocution de bienvenue aux participants, M. Costas Vagias, Maire d'Arta, a
formule le voeu que les efforts qu'ils vouaient a la cause de conservation seraient couronnes
de succes.

11. M. Costas Arvanitis, Directeur de l'ETANAM, a salue Jes participants en esperant que
leurs travaux seraient fructueux.

12. M. Lucien Chabason, Coordonnateur du PAM, a chaleureusement remercie les autorites
grecques pour leur hospitalite, et a salue la recente nomination de M. Mohamed Adel Hentati
a la tete du CAR/ASP, en remplacement de M. Mohamed Saied dont !'action personnelle avail
largement contribue au bon fonctionnement et a la reputation du Centre de Tunis. II a exprime
le souhait de voir la protection juridique des mammiferes marins etendue a tous les pays
mediterraneens et a indique que deux evenemenls nouveaux etaient intervenus depuis le
lancement du plan d'action sur !es cetaces: !'adoption en 1995 du nouveau protocole sur !es
ASP et la diversite biologique, et la signature a Monaco, en 1996, de I' ACCOBAMS. Le
Coordonnateur a done exhorte les pays a accelerer le processus de ratification de ces deux
instruments. II a souligne la necessite de mettre a jour les deux plans d'aclion en fonction de
!'amelioration des connaissances sur les especes en question. Quelques resultats etaient
perceptibles et certaines donnees nouvelles apparaissaient regulierement, confirmant ou
infirmant les hypotheses emises ou l'opportunite des mesures de conservation prises. Mais
!'evolution de nos connaissances sur ces especes etait tres lente. L'insuffisance des moyens
n'etait pas la seule cause du manque de donnees et de leur caractere disparate. Une meilleure
coordination des programmes d'etude pour ces especes en Mediterranee s'imposait. En
terminant, le Coordonnateur a souligne le rllle des ONG et des volontaires qui etait precieux
pour le suivi de ces populations dans leurs aires de repartition souvent Ires vastes et dont
l'acces n'etait pas toujours aise.

13. M. Demetrios Kaloudiotis, Secretaire general de la region d'Epire, apres avoir presente
brievement les priorites fixees par sa region pour garantir un bon compromis entre
developpement et conservation des ressources naturelles, a officiellement declare ouverte la
reunion et a formule a son tour ses souhaits de bienvenue a l'adresse des participants.
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Point 2 de l'ordre du jour - Reglement interieur 

14. La reunion a note que le reglement interieur adopte pour les reunions et conferences
des Parties contractantes a la Convention pour la protection de la mer Mediterranee centre la
pollution et aux Protocoles y relatifs (UNEP/IG.43/6, annexe XI), tel que modifie par la Huitieme
reunion ordinaire, s'appliquerait mutatis mutandis a ses deliberations.

Point 3 de l'ordre du jour - Election du Bureau 

15. Conformement a !'article 20 du reglement interieur, et apres les consultations informelles
d'usage, la reunion a elu a l'unanimite Jes membres suivants du Bureau:

President: 
Vice-presidents: 

Rapporteur: 

M. Giulio Relini
M. Alfred Baldacchino
Mme Vanja Svetina
M. Zitouni Boutiba

(ltalie) 
(Malte) 
(Slovenie) 
(Algerie) 

Point 4 de l'ordre du jour - Adoption de l'ordre du jour et organisation des travaux 

16. La reunion a adopte son ordre du jour sur la base du document UNEP(OCA)/MED
WG.146/1. Cet ordre du jour figure a l'annexe 2. La reunion est egalement convenue de suivre
l'emploi du temps propose par le Secretariat, tel qu'il apparait dans l'ordre du jour provisoire
annote sous la cote UNEP(OCA)/MED WG.146/2.

Point 5 de l'ordre du jour Revue des activites menees aux niveaux national et 
regional dans le cadre de la mise en ceuvre du Plan 
d'action pour la conservation des cetaces en mer 
Mediterran ee 

17. Au titre de ce point de l'ordre du jour, le representant du Secretariat a presente le
document UNEP(OCA)/MED WG.146/3, etabli par le CAR/ASP en vue de fournir des
informations sur les principaux progres realises dans la mise en ceuvre du plan d'action, sur
les difficultes et les lacunes auxquelles ii convenait de remedier. A l'annexe I du rapport figurait
une synthese des recommandations soumises, pour examen, a la reunion. De plus, trois
documents d'information avaient ete prepares: " Les populations de cetaces en mer
Mediterranee: evaluation des connaissances sur le statut des especes" (UNEP(OCA)/MED
WG.146/lnf.3);" Interaction entre !es activites de peche et !es populations de cetaces en mer
Mediterranee" (UNEP(OCA)/MED WG.146/lnf.4); et" L'etude des echouages de cetaces en
Mediterranee" (UNEP(OCA)/MED WG.146/lnf.5). II a souligne que les informations contenues
dans ces documents ne pretendaient pas a l'exhaustivite et que toutes les observations ou
actualisations seraient les bienvenues.

18. Le President a invite les delegations a faire rapport sur les activites menees dans leurs
pays respectifs dans le cadre de la mise en ceuvre du plan d'action.

Plans d'action nationaux 

19. Plusieurs Parties contractantes ant signale que, bien que n'ayant pas de plans nationaux
pour la conservation des cetaces, ils avaient !'intention d'elaborer un plan ou une strategie
afferents dans un proche avenir.
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Legislation relative a la protection des cetaces 

20. La plupart des Parties contractantes avaient promulgue une legislation concernant la 
protection et la conservation des cetaces ou se preparaient a le faire. Cette legislation prevoyait
la designation d'autorites competentes et !'imposition de penalites en vue de garantir son
application effective. Toutefois, un pays a signale que ses autorites n'imposaient aucune
amende en cas de violation de ces reglements.

21. Un certain nombre de Parties contractantes avaient egalement mis en place des pares
nationaux, des reserves marines, des sanctuaires et autres aires specialement protegees avec
des dispositions visant a conserver les habitats de cetaces.

22. Plusieurs Parties contractantes ont signale que les especes de cetaces etaient
egalement protegees par leurs reglements en matiere de peche qui interdisaient les prises
deliberees de cetaces et reglementaient les engins et pratiques de peche.

23. De nombreuses Parties contractantes avaient ratifie des conventions internationales en
matiere d'environnement comportant des dispositions pour la protection de cetaces, a savoir
notamment la Convention de Barcelone et ses Protocoles, la Convention de Bonn sur la
conservation des especes migratrices appartenant a la faune sauvage, la Convention de Berne
relative a la conservation de la vie sauvage et du milieu nature! de !'Europe et la Convention
CITES. Dans plusieurs pays, les administrations concernees se preparaient a ratifier !'Accord
sur la conservation des cetaces de la mer Noire, de la Mediterranee et de la zone atlantique
adjacente (ACCOBAMS).

24. Trois pays ne disposaient pas d'une legislation nationale en matiere de protection des
cetaces, bien que l'un d'eux ail indique que, en tant que signataire d'accords internationaux
concernant l'environnement, ii se trouvait dans une phase transitoire de transposition dans ses
instruments nationaux des dispositions de ces accords prevoyant la protection des cetaces.

25. Les quatre pays mediterraneens membres de !'Union europeenne ont mentionne qu'ils
avaient transpose la directive" Habitats" dans leur legislation nationale, avec ses dispositions
specifiques concernant les cetaces. L'application effective des legislations existantes a ete suivi
de Ires pres en vue de faire face aux eventuelles difficultes. D'autres pays hors Union
europeenne envisageaient avec interet les possibilites de financement que leur offraient des
instruments communautaires comme LIFE/Pays tiers ou MEDA.

Interactions avec les activites de peche 

26. Nombreuses ont ete les Parties contractantes a mentionner des cas demontrant !'impact
des activites de la peche sur les populations de cetaces, avec des captures accidentelles
s'accompagnant de blessures et de mortalite. Les mesures de dissuasion prises pour reduire
ces captures accidentelles s'etaient averees d'une efficacite relative selon les regions et ii
convenait de mettre au point de nouvelles methodes a cet effet. II etait a prevoir que
!'interdiction par !'Union europeenne des filets derivants, qui devait entrer en vigueur en 2002
pour les fiottilles de peche de ses Etats membres, se traduirait par une reduction des captures
accidentelles de cetaces en Mediterranee.

27. S'agissant de la competition/conflit avec les peches, le representant d'un pays a note
que !'augmentation des observations de dauphins que l'on semblait relever, pourrait co"fncider
avec !'installation d'exploitations aquacoles a proximite du littoral. Selon le meme representant,
son pays avail verse un montant de 500.000 dollars pour indemniser les pecheurs don! les filets
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avaient ete endommages. Un projet d'assurance precedemment envisage dans ce pays avait 
du etre abandonne en raison de son cout trap eleve et des difficultes administratives qu'il 
soulevait. 

Recherche et surveillance continue 

28. Certaines Parties contractantes disposaient de donnees sur les populations, leur
repartition, la genetique, la toxicologie et le comportement, en se fondant parfois sur une
prospection a l'echelle nationale des populations de cetaces. D'autres Parties contractantes ant
signale un manque total de donnees sur Jes populations et les mouvements de cetaces dans
leurs eaux et n'avaient aucun programme au structure scientifique officiels pour leur
surveillance ou leur etude. Dans un certain nombre de pays, les donnees reposaient sur des
releves de volontaires, appartenant souvent a des ONG. Dans quelques cas, ii existait des •
donnees sur les populations et l'activite concernant certaines especes, mais elles etaient
incompletes pour d'autres.

29. Plusieurs pays ant fait observer que les equipes travaillant sur le terrain etaient
soumises a des contraintes juridiques et administratives souvent dues a une definition imprecise
au a un chevauchement des attributions des autorites nationales competentes.

Sensibilisation du public 

30. Certaines Parties contractantes ant fait etat d'activites de sensibilisation dans ce
domaine, notamment de la part d'ONG au en cooperation avec celles-ci. Cependant, ii restait
beaucoup a faire en matiere de supports d'information et de documents pedagogiques. II a ete
propose de produire des videos de vulgarisation sur les cetaces en Mediterranee, s'adressant
au grand public et eventuellement dans les differentes langues des pays de la region.

Formation 

31. Plusieurs pays ant indique qu'ils n'avaient pas de specialistes qualifies en matiere de
cetaces, et, a cet egard, !'importance des activites de formation menees par le CAR/ASP a ete
soulignee. Quelques pays organisaient leurs propres stages de formation a !'intention de
cetologues, et l'un d'eux organisait meme des cours pratiques pour permettre aux stagiaires
de participer a la recherche.

Activites du CAR/ASP 

32. Le representant du Secretariat, rendant compte des activites du CAR/ASP, s'est refere
a la section 4 du document UNEP(OCA)/MED WG.146/3 au ces activites etaient decrites. II a
precise que le Centre ne disposait pas de ressources suffisantes pour mener toutes les activites
assignees, et ii a tenu a exprimer sa profonde gratitude a taus les organismes publics et ONG
qui lui avaient octroye !'assistance indispensable pour en permettre la realisation. Le CAR/ASP
avait constamment le souci de coordonner ses activites avec les institutions qualifiees et, de
ce point de vue, a-t-il souligne, les pays eux-memes devraient s'evertuer a instaurer la
cooperation la plus etroite possible et contribuer a eviter que les travaux ne fassent double
emploi.

Recommand ations 

33. Apres avoir debattu de la synthese des recommandations figurant a l'annexe 1 du
document UNEP(OCA)/MED WG.146/3, la reunion a approuve un ensemble de
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recommandations pour la poursuite de la mise en ceuvre du plan d'action pour la conservation 
des cetaces en mer Mediterranee, pour soumission aux Parties contractantes. Ces 
recommandations figurent a l'annexe 3 du present rapport. 

Point 6 de l'ordre du jour - Mise en place d'un reseau mediterraneen pour le suivi des 
echouages des cetaces 

34. Le President a rappele qu'un atelier sur les echouages s'etait tenu la veille en preambule
a la presente reunion, et qu'il avail comporte trois seances respectivement consacrees aux
eludes d'echouages dans les pays, au developpement a l'echelle nationale du suivi scientifique
des echouages et a l'opportunite/faisabilite d'une coordination mediterraneenne dans ce
domaine. Les trois presidents de seance ont alors pris successivement la parole pour presenter
Jes recommandations emanant de leurs travaux.

35. La reunion a ete saisie des deux recommandations pertinentes sur Jes echouages
figurant dans le document UNEP(OCA)/MED WG.146/3. Un delegue a considere qu'elles
presentaient un caractere trap general et que Jes recommandations emises par !'atelier
permettraient de Jes rendre plus explicites et concretes. Selan d'autres participants, la question
des animaux echoues vivants n'etait pas mentionnee alors qu'elle posait des problemes d'ordre
pratique. Le representant d'une ONG a indique a ce sujet que son organisation etait sur le point
de lancer un site web avec un document sur l'approche a suivre en pareil cas.

36. A l'issue d'un bref debat, la reunion est convenue de remanier une des deux
recommandations a !'examen et d'y integrer des propositions de !'atelier. Celles-ci figurent dans
Jes recommandations 6, 7, 8 et 9 enumerees a !'annexe 3 du present rapport.

Point 7 de l'ordre du jour - Coordination et collaboration avec ACCOBAMS et autres 
traites et initiatives internationaux et regionaux 

37. Le representant de la CMS a indique que le nombre de pays qui avaient ratifie l'accord
ACCOBAMS etait restreint et ii s'est dit reconforte de ce que plusieurs pays aient annonce lors
de la presente reunion qu'ils entamaient leur procedure de ratification. II a souligne l'etroite
cooperation qui s'etait instauree entre son organisation et le CAR/ASP.

38. Le Secretariat a rappele que !'accord ACCOBAMS conclu a Monaco en novembre 1996
prevoyait la mise en place de deux unites sous-regionales, l'une pour la mer Noire et l'autre
pour la Mediterranee, en utilisant les structures existant dans la region afin d'eviter Jes doubles
emplois et Jes gaspillages. Le Secretariat interimaire d'ACCOBAMS avail pris contact avec
l'Unite de coordination du PAM afin d'examiner la possibilite de confier au CAR/ASP Jes
fonctions de !'unite sous-regionale" Mediterranee ". Lors de leur Dixieme reunion ordinaire
tenue a Tunis en novembre 1997, Jes Parties contractantes a la Convention de Barcelone
avaient invite le Secretariat a definir, en concertation avec ACCOBAMS, Jes modalites pratiques
qui Jui permettraient d'assumer ces fonctions.

39. Le representant du Secretariat interimaire d'ACCOBAMS n'ayant pas ete en mesure de
prendre part a la reunion pour des raisons independantes de sa volonte, le Directeur du
CAR/ASP a donne lecture d'un message qui venait de Jui etre adresse. Aux termes de ce
message, le Secretariat interimaire jugeait opportun d'etudier la maniere de fusionner le plan
d'action sur Jes cetaces du PAM et celui d'ACCOBAMS et estimait que la presente reunion
pourrait proposer aux Parties contractantes a la Convention de Barcelone de completer et
actualiser le plan du PAM pour le faire concorder avec celui d'ACCOBAMS, cette solution
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evitant aux Parties de mettre en ceuvre deux plans paralleles. La reunion a ete invitee a
formuler son avis sur ce point. 

40. Les participants se sont, dans !'ensemble, declares tres favorables a la fusion precitee
dans laquelle ils voyaient une simplification et une rationalisation. Toutefois, un debat s'est
engage sur un point juridique souleve par certains representants pour Iesquels la solution
envisagee appelait, au prealable, une consultation juridique soigneuse afin que les Parties
puissent se prononcer en toute clarte. Selan un representant, ce point paraissait mineur et
pouvait etre traite par le Secretariat, !'important etant, pour l'heure, d'accelerer le processus de
ratification d'ACCOBAMS.

41. A !'issue de cet echange de vues, la reunion a note qu'il etait judicieux d'aboutir a une
complementarite entre les deux plans d'action sur les cetaces du PAM et celui d'ACCOBAMS
et, a cet effet, elle a invite le CAR/ASP a etudier les aspects juridiques de nature a favoriser
ladite complementarite.

Point 8 de l'ordre du jour Etat actuel des populations du phogue moine de 

Mediterranee 

42. Au titre de ce point de l'ordre du jour, le representant du Secretariat a appele
!'attention sur le document UNEP(OCA)/MED WG.164/4, intitule "Statut actuel des
populations du phoque moine de Mediterranee (Monachus monachus)" qui avait ete
etabli a !'intention du CAR/ASP dans le cadre d'un contrat de consultant. Aux termes
de ce contrat, le rapport portait egalement sur la region de la mer Noire et de l'ocean
Atlantique, car le Secretariat estimait que, vu le statut tres critique de la population de
phoques moines, la question ne pouvait etre traitee au seul niveau sous-regional, ce
qui ne signifiait aucunement que le document etait exhaustif, et l'on comptait en etablir
une nouvelle version qui tiendrait compte des observations formulees au cours de la
reunion.

43. Le consultant du CAR/ASP a presente le rapport qu'il avait etabli pour le Centre.
Selan ses conclusions, la situation du phoque moine empirait d'annee en annee et
l'espece semblait continuer a regresser.

44. La reunion a adresse ses felicitations au Secretariat et au consultant pour la
qualite du rapport. En formulant leurs observations sur son contenu, les pays ant
aborde taus les grands aspects suivants: !'inclusion de donnees complementaires sur
les effectifs et les observations recentes; la question de savoir si les populations etaient
fragmentees ou si les animaux presentaient une mobilite plus grande qu'on ne le
pensait; !'inclusion de donnees sur les signalements recents d'un ou deux animaux
dans les eaux des Ties du Cap-Vert et la necessite d'attirer sur eux !'attention du
gouvernement de ce pays; !'incertitude entourant les causes du declin de l'espece dans
certaines zones; la necessite d'examiner si le rapport avait focalise sur les zones les
plus importantes de tel ou tel pays ayant des habitats.

45. Plusieurs experts de pays ont soumis au Secretariat des observations ecrites
pour qu'elles soient inserees dans le rapport remanie.
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Point 9 de l'ordre du jour - Evaluation de la mise en oeuvre du Plan 
d'action pour la gestion du phogue moine 
de Mediterranee 

46. Le representant du Secretariat a invite les experts a rendre compte des activites
menees dans leur pays pour la mise en oeuvre du plan d'action. II a indique que les

pays qui avaient deja eu !'occasion de presenter des rapports d'activites a la derniere
reunion sur le phoque moine de Mediterranee, qui s'etait tenue a Rabat du 7 au 9
octobre 1994, se borneraient cette fois a exposer les activites qu'ils avaient menees
depuis lors.

Plans d'action nationaux 

47. Deux pays ont expose de maniere tres detaillee les mesures prises dans le cadre
de leurs plans d'action a long terme pour la protection et la conservation des phoques
moines, et qui etaient deja appliques. Dans l'un de ces deux pays, le plan portait a la
fois sur les sites connus et consideres comme importants pour l'espece, et sur le reste
du territoire. Dans l'autre pays, des projets pilotes speciaux de mise en oeuvre de la
strategie nationale aux sites importants pour le phoque moine.

Legislation en matiere de protection de Monachus monachus

48. La plupart des pays mediterraneens avaient promulgue une legislation
concernant la protection et la conservation du phoque moine - meme dans le cas ou
cette espece ne se trouvait pas forcement sur leur territoire - ou se preparaient a le
faire. Cette legislation prevoyait la designation d'autorites competentes et !'imposition
de penalites en vue de garantir son application effective. Plusieurs pays qui ne
possedaient pas de population de phoques moines ni de legislation pertinente pour leur
conservation, ont declare qu'ils se joindraient tres volontiers aux efforts menes au plan
multilateral pour sauvegarder l'espece.

49. Un certain nombre de pays avaient egalement mis en place - ou se preparaient
a le faire - des pares nationaux, des reserves marines, des sanctuaires et autres aires
specialement protegees avec des dispositions specifiques pour la conservation des
habitats du phoque moine. Des pays qui n'avaient pas, pour l'heure, observe la
presence du phoque moine sur leur territoire, ont indique qu'ils avaient instaure ou
prevu des aires specialement protegees susceptibles de presenter un interet pour le
phoque moine, notamment en vue de la recolonisation de l'espece.

50. Plusieurs representants des pays ont precise que le phoque moine etait protege
par leurs reglements en matiere de peche, lesquels interdisaient notamment la capture
deliberee de l'espece et prohibaient les techniques de peche destructives. Dans un
pays, des ONG pretaient leur concours aux autorites en vue d'elaborer un projet de loi
actualise sur la peche.
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51. De nombreux pays avaient ratifie des conventions internationales en matiere
d'environnement comportant des dispositions specifiques pour la protection du phoque
moine, a savoir notamment la Convention de Barcelone et ses Protocoles, la
Convention de Bonn sur la conservation des especes migratrices appartenant a la
faune sauvage, la Convention de Berne relative a la conservation de la vie sauvage et

du milieu naturel de !'Europe et la Convention CITES.

52. Le phoque moine de Mediterranee etait egalement protege en vertu de la
directive 92/43/CEE "Habitats" qui avait juridiquement force obligatoire pour les quatre

pays mediterraneens membres de l'Union europeenne.

Gestion de la conservation 

53. Deux pays qui avaient defini des strategies de gestion pour conserver les plus
importantes populations de phoque moine et leurs habitats, avaient institue - ou etaient
en voie de le faire - des organes officiels charges de ces questions. lls appliquaient des
mesures en vue d'une gestion rigoureuse des zones et sites proteges mis en place,
notamment en y reglementant l'acces des touristes et d'autres activites humaines et en
les interdisant sur les sites de reproduction. Un pays avait instaure un Comite national
sur le phoque moine ou siegeaient des universitaires, des hauts fonctionnaires du

ministere concerne et des representants d'ONG.

54. Dans un pays, dans le cadre d'une cooperation entre deux ONG, ii existait
depuis 1990, un programme de rehabilitation visant a augmenter les chances de survie
des animaux en detresse et de les remettre en liberte sitot qu'ils etaient retablis. Le
programme fonctionnait avec tous les permis officiels requis delivres par les autorites
competentes et en se conformant a des protocoles operationnels rigoureux. De plus,
ce programme de rehabilitation avait permis d'acquerir des connaissances precieuses

sur plusieurs aspects de l'espece.

Interactions avec les activites humaines et la peche 

55. La reunion a estime dans !'ensemble que les conflits et la concurrence avec les
pecheurs, bien que moins graves que par le passe, constituaient toujours la plus grande
menace pesant sur l'espece et qu'il convenait d'organiser de nouvelles campagnes de

sensibilisation bien ciblees.

56. Des participants etaient egalement d'avis que !'intensification de !'effort de peche
et la surpeche representaient pour le phoque moine une menace plus importante que
la capture accidentelle ou les blessures resultant d'un contact et/ou collision avec des

engins. Mais aux yeux d'un expert, plutot que les activites de peche, c'etaient les
perturbations et les pressions que l'homme exerc;ait sur les habitats qui constituaient
la menace principale.

Recherche et surveillance continue 
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57. Quelques pays avaient instaure des programmes tres complets de recherche et
avaient receuilli des donnees sur les populations, la genetique, la toxicologie, les
aspects veterinaires et le comportement a l'etat libre ou en captivite. Dans certains cas,
ces donnees reposaient sur l'etude approfondie d'un groupe d'animaux en un site
donne.

58. Plusieurs pays avaient entrepris des missions nationales de prospection sur leur
littoral, dans un cas avec !'assistance du CAR/ASP, en vue de recenser les habitats et
sites de reproduction potentiels du phoque moine. Un pays avail deja prevu des
activites de surveillance continue du littoral pour assurer le suivi de cette exploration.
Nombreux ont ete les pays a faire etat d'un manque de donnees sur les populations et
mouvements du phoque moine dans leurs eaux et ils n'avaient aucun programme
scientifique ou structure officiels pour la surveillance continue ou l'etude de l'espece.
Dans plusieurs pays, les donnees recueillies sur les mouvements des phoques
reposaient sur les observations effectuees par des volontaires, appartenant souvent a
des ONG.

59. II a ete indique que bon nombre des donnees considerables emanant des
recherches effectuees sur la population atlantique du Cap-Blanc pourraient etre
extrapolees aux populations mediterraneennes.

Sensibilisation 

60. Un certain nombre de pays ont rendu compte des activites de sensibilisation qui
eiaient menees actuellement dans ce domaine, et souvent a grande echelle,
notamment par des ONG ou en cooperation avec celles-ci. Ces activites comportaient
la publication et la diffusion de depliants et brochures a !'intention de tous les
utilisateurs de la mer, des affiches d'information en differentes langues destinees aux
touristes et des programmes d'education environnementale. Un pays a signale qu'il
n'avait encore adopte aucune mesure de sensibilisation a la necessite de conserver le
phoque moine.

Declaration des observateurs 

61. Ms Lenie't Hart, la representante du "Seal Research Rehabilitation Centre" a
estime que les projets concernant le phoque moine ne devrait etre soumis pour
financement que s'ils comprenaient les elements suivants: rehabilitation; sensibilisation
du public; recherche scientifique; conservation des habitats naturels; et souci de la
qualite de vie des personnes residant a proximite des habitats naturels du phoque
moine. En outre, elle a declare que toute subvention a ces projets ne devait etre
attribuee qu'aux groupes travaillant dans les pays concernes.

62. Mr Gerard Roger Hau, le representant d'Euronature/Natural Heritage Fund a
estime que le statut de conservation du phoque moine s'etait ameliore dans les
Sporades du Nord et que l'on n'avait plus releve de massacres. Les activites de
sensibilisation du public avaient ete couronnees de succes et ii a considere que le pare
pouvait servir de modele a d'autres aires de conservation en Mediterranee. Toutefois,
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ii s'imposait absolument de creer sans delai un organe de gestion du pare marin et de 
reglementer le tourisme. Des fonds etaient disponibles et ii etait necessaire qu'une 
instance decide de la maniere la plus avisee de les utiliser. Une forte pression 
touristique s'exer9ait a Zakynthos, notamment auteur des grottes de reproduction. II 
s'est felicite que la Cour de justice europeenne ait ete saisie de la question de la 
conservation des tortues marines et ii a estime qu'un arret de cette Cour serait 
egalement benefique au phoque moine. 

63. En reponse a une question que ce representant venait de lui poser sur
!'application de la legislation en demandant des eclaircissements sur les poursuites
engagees centre un pecheur accuse d'avoir tire sur un phoque moine, la representante
de la Grece a declare qu'une procedure judiciaire avait ete ouverte en mars 1998.

64. Repondant a une question de M. Alexandre Gannier, le representant de RlMMO
concernant les differences genetiques entre les populations de l'Atlantique et celle de
la Mediterranee, le consultant a declare que le probleme majeur consistait a obtenir des
echantillons de materiel. Les populations viables avaient des effectifs si reduits qu'il
etait difficile de pratiquer des tests de differenciation genetique et l'on ne disposait pas
de donnees concluantes.

65. M. Paolo Guglielmi, le representant de World Wide Fund for Nature, abordant le
probleme de !'augmentation du trafic maritime, a declare que c'etait seulement sur la
base de donnees scientifiques solides demontrant une telle augmentation et une
aggravation des troubles occasionnes aux animaux que des mesures pourraient etre
prises. Une etude etait en cours pour le port de Zakynthos.

66. M. Spyres Kotomatas, le representant de !'Hellenic Society for the Study and
Protection of the Monk Seal a declare que les ONG jouaient un role important dans la
mise en oeuvre du plan d'action et ii a attire !'attention sur une affiche presentee en
marge de la reunion et qui illustrait certaines de leurs activites.

67. M. Daniel Cebrian, le representant de !'Environmental Research Bureau a aborde
des aspects du rapport soumis par la representante de la Grece sur !'application du
plan d'action dans ce pays. II a juge que les sites et zones retenus pour des mesures
de protection n'etaient pas en fait les plus importants pour le phoque moine. Son
organisation avait communique aux autorites des donnees sur les sites importants, et
ii s'est etonne que ces donnees n'aient aucunement ete prises en compte dans la mise
en oeuvre du plan d'action au niveau national.

Point 10 de l'ordre du jour - Politigues de conservation pour le phogue moine 
de Mediterranee et priorites pour !'action 

68. Pour fournir .un cadre coherent au debat qui s'est ouvert sur ce point de l'ordre
du jour, le consultant du CAR/ASP a presente, au moyen d'un transparent et en les
seriant, les points du plan d'action dont la mise en oeuvre s'etait averee deficiente a la
lumiere des rapports presentes par les delegations et qu'il a brievement commentes.
Le Directeur du CAR/ASP a precise aux participants qu'on attendait d'eux, a ce stade
de la reunion et compte tenu des deficiences relevees dans la mise en oeuvre du plan
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d'action, des recommandations sur les initiatives les plus urgentes qu'il convenait de 
prendre pour enrayer la declin de l'espece et qui seraient soumises aux Parties 
contractantes. 

69. S 'agissant d'ameliorer la coexistence entre les phoques et les pecheurs, des
participants ont note qu'un aspect encore mal etudie avail trait aux dommages
occasionnes par les animaux aux engins de peche. De plus, une evaluation des
activites de peche, assortie d'un inventaire des engins les plus usites, etait un prealable
a une approche realiste de la situation. Selan d'autres intervenants, un programme de
sensibilisation des pecheurs devrait recevoir une haute priorite car ii se traduisait par
l'arret ou tout au mains une reduction speclaculaire des cas de massacre delibere. Des
programmes de sensibilisation associes a une reglementation bien ciblee avaient deja
donne des resultats concrets dans certaines zones, comme le pare marin des Sporades
du Nord (Grece), et cetle solution elait a envisager au niveau regional, notamment pour
taus les sites ou avaient ele decelees de nouvelles colonies d'animaux. II y avail une
fa9on particuliere de communiquer et de dialoguer avec les pecheurs, et ii convenait de
miser sur leur bonne volonte.

70. Abordant la question des dispositifs visant a empecher que les phoques moines
ne viennent s'emmeler dans les filets, les participants on! debattu de la priorile a lui
accorder. Le probleme comportait deux aspects bien distincts: eviler les dommages
occasionnes aux phoques et eviler ceux occasionnes aux engins de peche. Aucune
elude serieuse n'avait encore ele faite pour le phoque moine - a la difference de ce qui
avail ete realise parfois avec succes pour les cetaces -, et, dans la meilleure hypothese,
on en restait a un stade Ires experimental et incertain. Vu la sensibilite de l'espece, ii
fallait prendre en compte la nuisance des systemes acoustiques. Selan d'autres, les
phoques attaquaient les filets par manque de nourriture due a la surpeche, et c'etait ce
dernier probleme qu'il fallait resoudre. Peut-etre devait-on prendre en consideration taus
ces facteurs et, parallelement, s'efforcer de mettre au point un type de file! preventif
contre les attaques des phoques en menant des eludes pilotes dans certaines zones.
Quant a l'indemnisation des pecheurs pour les degats causes aux filets, ii fallait etre
Ires prudent car !'experience acquise avec d'autres especes prouvait qu'elle pouvait se
solder par des effets contraires a ceux recherches.

71. Sur la question de l'etablissement d'un reseau de reserves marines, un
representant a estime qu'elle meritait une priorile extreme, car on elait encore loin de
pouvoir la concretiser. Pour d'autres intervenants, le processus d'identification etait
encore en cours et, a mesure qu'on avan9ait, c'elait l'approche integree qui s'averait
peut-etre la plus prometteuse. Les colonies de phoques etant Ires dispersees, ii fallait
replacer cette integration dans une vision plus stralegique a l'echelle de la region si l'on
voulait obtenir un impact sur !'ensemble de la population.

72. A eel egard, le representant du WWF s'est interroge sur l'opportunite d'une
approche regionale et sur !'aide que l'UE pourrait apporter a la mise en place d'un
reseau medilerraneen. Le representant de la Commission europeenne a indique qu'il
ne pouvait engager son organisation mais que des instruments communautaires
existaient a eel effet et qu'il revenait aux pays mediterraneens, s'ils le souhaitaient, de
se concerter, de se mobiliser et de travailler, selon des lignes directrices communes,
sur un projet regional qu'ils pourraient soumettre pour financement a la Direction
generale competente a Bruxelles. De son cote, la representante de la Convention de
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Berne a rappele que son organisation etait prete a repondre a des demandes 
d'assistance technique. 

73. Sur la question de la recherche, de l'echange de donnees et de renseignements,
plusieurs intervenants ont constate que des efforts avaient ete consentis pour mettre
en place des reseaux d'information entre les pays, mais qu'ils etaient restes infructueux
pour diverses raisons. Les groupes de travail entretenaient peu de contacts et les
publications restaient confinees a un cercle restreint. Cependant, les nouvelles
techniques de communication comme le courrier electronique constituaient desormais
un atout dont ii convenait de tirer le meilleur parti possible. On disposait, sur les
parametres de base de donnees suffisantes pour concevoir des mesures de protection.
Mais sur les aspects encore mal connus de la biologie et de l'ecologie de l'espece, la
mise en place d'un programme de recherche intensif etait juge opportune. A !'issue du
debat, la reunion a invite le CAR/ASP a co!lecter des informations disponibles sur la
biologie et l'ecologie de l'espece et ales diffuser dans !'ensemble des pays de la region.
II a ete en outre propose que, pour ameliorer !es echanges d'information, on ail recours
au moyen traditionnel consistant a reunir !es experts competents dans un symposium
dont les resultats pourraient revetir la forme d'une publication.

7 4. La reunion a aborde la question de la rehabilitation des phoques moines blesses, 
en detresse, et des petits abandonnes, laquelle, selon plusieurs participants, pouvait 
a la fois etre un moyen de conservation de l'espece ou se retourner contre celle-ci par 
suite d'erreurs de manipulation, de traitement, ou par transmission de maladies. 
Plusieurs participants sont convenus de la necessite de suivre des protocoles 
scientifiques rigoureux et agrees. 

75. Au titre des autres mesures de conservation, deux participants ont mentionne
la translocation (deplacement dans d'autres habitats) et la reproduction en captivite.
S'agissant de la translocation, elle n'avait jamais ete tentee a ce jour et les rares projets
amorces n'avaient pas depasse le stade de l'etude de faisabilite. Quant a la
reproduction en captivite, elle semblait pour le moment abandonnee par la communaute
scientifique et par l'Etat qui l'avait privilegiee, mais la question meriterait peut-etre d'etre
reexaminee un jour de maniere plus approfondie. II a ete suggere que les lignes
directrices pertinentes de l'UICN soient appliquees pour tout programme de
reintroduction ou de reproduction en captivite.

76. En reference a la mortalite massive qui avail frappe la colonie de phoques
moines du Cap-Blanc en 1997, on s'est interroge sur les possibilites et modalites
d'intervention en cas de nouvelles situations critiques similaires. II a ete rappele que,
dans le cadre du "Global Marine Mammal Action Plan" dont le secretariat etait assume
par le PNUE, ii avail ete cree un fonds special qui, dans le cas de la mortalite survenue
au Cap-Blanc, avait permis la mise en place rapide d'un comite de pilotage. Toutefois,
ce fonds etait aujourd'hui inactive. II a ete propose d'instaurer un plan d'urgence en vue
de coordonner les actions en cas de mortalite massive.

77. En conclusion du debat, la reunion a examine la question des programmes
d'information et de sensibilisation du public en soulignant leur importance, car
!'adhesion de ['opinion etait indispensable a l'efficacite des mesures et permettait en
outre de reunir plus facilement des ressources financieres. Cette information devait
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egalement insister sur les reglements en vigueur pour la protection des animaux et de 
leurs habitats, car l'interet tres vif que portait le public - a commencer par les touristes 
a la presence du phoque moine sur tel ou tel site, pouvait creer d'autres problemes. 

78. Sur proposition du President, la reunion est convenue de charger un groupe de
travail restreint, se composant des representants de Chypre, de la Grece, de l'ltalie, de
la Turquie et du Secretariat, d'elaborer un projet de recommandation sur les priorites
dans la mise en oeuvre du plan d'action a l'avenir.

79. Le groupe s'est reuni et a elabore un projet de recommandations qui a ensuite
ete propose a la reunion d'experts pour examen et modification eventuelle.

80. Apres en avoir debattu, la reunion a approuve les recommandations figurant a
!'annexe 4 du present rapport.

Point 11 de l'ordre du jour - Questions diverses 

81. Aucune question n'a ete soulevee par les participants au titre de ce point de
l'ordre du jour.

Point 12 de l'ordre du jour - Adoption du rapport de la reunion 

82. La reunion a adopte son rapport le samedi 31 octobre 1998

Point 13 de l'ordre du jour - Cloture de la reunion 

83. Apres les echanges usuels de civilites, le president a prononce la cloture de la Reunion
le samedi 31 octobre a 19h45.
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ORDRE DU JOUR DE LA REUNION 

1. Ouverture de la reunion

2. Reglement interieur

3. Election du bureau

4. Adoption de l'ordre du jour et organisation des travaux

5. Revue des activites menees aux niveaux national et regional dans le cadre de
la mise en oeuvre du Plan d'action pour la conservation des cetaces en mer

Mediterranee

6. Mise en place d'un reseau mediterraneen pour le suivi des echouages des
cetaces

7. Coordination et collaboration avec ACCOBAMS et autres traites et initiatives
internationaux et regionaux

8. Etat actuel des populations du phoque moine de Mediterranee

9. Evaluation de la mise en oeuvre du Plan d'action pour la gestion du phoque
moine de Mediterranee

10. Politiques de conservation pour le phoque moine de Mediterranee et priorites
pour !'action

11. Questions diverses

12. Adoption du rapport de la reunion

13. Cloture de la reunion





Annexe 3: 

Recommandations pour la poursuite de la mise en oeuvre 

du pland'action pour la conservation des cetaces en mer 

mediterranee 
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ANNEXE 3: RECOMMANDATIONS POUR LA POURSUITE 

DE LA MISE EN OEUVRE DU PLAN D'ACTION POUR 

LA CONSERVATION DES CETACES EN MER MEDITERRANEE 

1. Elaborer des lignes directrices pour l'amelioration des legislations nationales et leur
mise en conformite, si necessaire, avec les dispositions des accords internationaux
pertinents en matiere de conservation des cetaces.

2. Inviter les Parties contractantes a la Convention de Barcelone, qui ne l'ont pas encore fait, a
ratifier le Protocole relatif aux aires specialement protegees et a la diversite biologique en
Mediterranee et l'Accord sur la conservation des cetaces de la mer Noire, de la Mediterranee
et de la zone atlantique adjacente (ACCOBAMS).

3. Considerant que les Ministres italien et frarn;:ais charges de !'Environnement ant relance la
procedure visant a signer un accord avec la Pr1ncipaute de Monaco pour la creation du
Sanctuaire du bassin Sardo-Corso-Liguro-Proven�al , la Reunion recommande aux Parties
contractantes d'entreprendre toutes les actions necessaires pour aboutir a la signature dudit
accord international dans les plus brefs delais.

4. Les experts recommandent aux Parties contractantes et aux organisations de prendre en
compte et de developper les travaux relatifs aux effets de la pollution sur l'etat de sante et les
cycles de reproduction des mammiferes marins et des especes qu'ils consomment.

5. Elaborer et mettre en ceuvre des programmes coordonnes de prospection pour determiner
l'etat des populations de cetaces en Mediterranee et leurs repartitions. L'elaboration de ces
programmes devrait inclure !'organisation d'ateliers de travail sur les methodologies les plus
appropriees pour une utilisation d'interet commun, en tenant compte du besoin en donnees
pour les zones Sud et Est de la Mediterranee.

6. Favoriser la creation de plans et reseaux nationaux pour l'etude des echouages des cetaces
utilisant des methodes standardisees pour la collecte des donnees. II est necessaire de
collecter les donnees sur l'echouage des cetaces en Mediterranee dans un fichier commun
renfermant les donnees de base sur les echouages signales. L'entretien de ce fichier commun
doit etre confie a une structure appartenant a une des organisations intergouvernementales
mediterraneennes. Le fichier doit etre continuellement mis a jour.

7. Une coordination mediterraneenne dans le domaine de I'etude des echouages de cetaces
devrait etre etablie en se basant sur les reseaux nationaux existants et a defaut sur les
institutions ou chercheurs effectuant le suivi des echouages de cetaces. La cooperation
bilaterale est a encourager pour favoriser l'echange d'experiences entre les pays ayant une
experience dans ce domaine et les pays qui desirent developper cette activite.

8. Charger le Secretariat d'elaborer une etude de faisabilite avec une evaluation financiere d'un
reseau mediterraneen pour le controle et l'etude des echouages des cetaces. Cette etude de
faisabilite sera soumise aux Parties contractantes de la Convention de Barcelone.

9. Organiser un atelier mediterraneen de formation sur les methodes et techniques relatives au
suivi et a l'etude des echouages de cetaces.
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10. Les interactions entre !es pecheries et Jes cetaces devraient etre etudiees en mettant en
ceuvre des initiatives appropriees de recherche et de sensibilisation. Les experts invitent
Jes pays qui n'appartiennent pas a !'Union europeenne a envisager !'interdiction de !'usage
des filets derivants.

11. Elaborer un code de conduite pour le "whale watching" en Mediterranee en vue de l'inclure
dans un cahier des charges a respecter par chaque embarcation pratiquant le "whale
watching" a des fins commerciales ou non commerciales, et etudier Jes possibilites de son
integration dans Jes legislations nationales.

12. L'utilisation de puissantes sources sonores -telles que Jes sonars a faibles frequences­
devrait etre evitee dans Jes zones connues comme particulierement frequentees par les
cetaces.

13. Elaborer un repertoire des organisations (ONG, laboratoires, etc.) actives dans les
domaines d'etude et de sauvegarde des cetaces en Mediterranee.

14. Developper, en coordination avec les organisations intergouvernementales concernees et
les ONG interessees, des outils educatifs et d'information sur les cetaces de Mediterranee,
en vue de son utilisation dans tous les pays mediterraneens pour appuyer la sensibilisation
et la participation du public.



Annexe 4: 

Recommandations de la reunion sur les themes prioritaires 

pour le renforcement de la mise en oeuvre du Plan d'action 

pour la gestion du phoque moine de Mediterranee 
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Recommandations de la reunion 
sur les themes prioritaires pour le renforcement de la mise en oeuvre 

du Plan d'action pour la gestion du phoque moine de Mediterranee 

Points 7, 8, 9, 11 et 12: Reduction de la mortalite adulte 

Une approche integree combinant des campagnes de sensibilisation pour les pecheurs et 
['application de legislations et reglementations appropriees, a l'instar de ce qui a ete entrepris 
au pare national marin d'Alonissos - Sporades du Nord (Grece), devrait etre appliquee dans les 
zones ou des interactions negatives entre le phoque moine et les activites de peche sont 
enregistrees. 

L'impact economique des dommages causes par le phoque aux pecheries c6tieres et aux 
exploitations piscicoles, et les possibilites de prevenir ou reduire de tels impacts devraient etre 
evalues. 

Point 10: Mise au point des dispositifs evitant aux phogues de s'empetrer dans les filets 

II est juge utile de proceder a des etudes et recherches pilotes pour evaluer l'efficacite et !es 
repercussions des dispositifs permettant d'eviter aux phoques de s'empetrer dans les filets 
utilises dans des lieux et/ou saisons appropries. 

Points 13-16: Mise en place d'un reseau de reserves marines 

Les sites deja identifies importants pour la sauvegarde de l'espece devraient etre proteges de 
toute urgence et convenablement geres. 

La protection des sites devrait etre etendue pour inclure tous les habitats d'interet pour les 
phoques moines, en vue de mettre en place un reseau d'aires protegees. 

Points 17-19: Surveillance continue, collecte de donnees et echanges d'informations 

Un reseau regional de courrier electronique devrait etre etabli pour favoriser l'echange rapide 
de !'information. Le CAR/ASP devrait encourager un developpement des contacts entre les 
projets de conservation concernant le phoque moine. 

S'il y a lieu, les distances parcourues par les phoques devraient etre etudiees en priorite, et ce 
en recourant aux techniques appropriees (par ex., telemetrie). A cet effet des protocoles d'etude 
devraient etre elabores en tenant compte de !'experience disponible. 

Le CAR/ASP est invite a tenir des ateliers de travail et a proceder a des expertises afin de 
synthetiser !'information disponible sur la biologie, l'ecologie et le comportement du phoque 
moine, qui est essentielle pour la conservation. Les produits de ces ateliers devraient etre 
publies et faire l'objet d'un symposium. 
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Point 20: Rehabilitation des phoques 

Un atelier de travail pour mettre au point des protocoles pour la rehabilitation du phoque moine 
de la Mediterranee devrait etre organise et des lignes directrices appropriees elaborees. 

Points 21-22: Autres mesures 

Un plan d'intervention d'urgence devrait etre elabore pour coordonner toutes les interventions 
appropriees en cas de mortalite massive ou autre situation critique. 

Points 23-26: Programmes d'information 

Des programmes de sensibilisation devraient etre elabores et soigneusement etudies pour eviler 
la diffusion d'informations susceptibles de porter prejudice a la conservation des phoques 
moines (par ex., !'emplacement des grottes abritant des phoques). 

Une attention speciale devrait etre accordee a une meilleure sensibilisation des decideurs. 

Point 27: Programmes de formation 

L'accent devrait etre mis sur !'organisation de cours de formation, d'ateliers de travail specialises 
et de stages centres sur les aspects pratiques relatifs a la recherche, a la conservation et a la 
gestion des phoques moines. 



Annexe 5: 

Texte des presentations faites par les delegations des 

Parties consernant les points 5 et 9 de I' ordre du jour 





Quelques donnees sur les 
mammiferes marins en Albanie 

par 

Mevlan Balilaj 
Direction de la Peche 

Responsable des ressources de la peche 
Tirana - Albanie 

1. REMARQUES GENERALES

L'Albanie a une cote de 470 km baignee par la mer Adriatique et la mer lonienne. JI 

est a noter que la plus grande partie du littoral Albanie a ete une zone de frontiere 
interdite. Par consequent ii n'a pas ete possible d'effectuer le contr6Ie et la 
survei llance du littoral pour relever la presence des mammiferes marins en general et 

du phoque en particulier. L'information a ete recueillie principalement par les 
pecheurs qui operent dans la zone c6t iere et en pleine mer. 

2. LISTE DES ESPECES DE LA ZONE

Ordre des Cetaces 
Sous-ordre des Odontocetes 

Famille des Delphinides 
Delphinus delplhis (Linnaeus, 1758) 

F amille Physeteridae 
Physeter macrocephalus (Linnaeus, 1758) 

Famillle des Ziphiidae 
Ziphius cavirostris (Cuvier, 1823) 

Ordre des Pinnipedes 

Famille Phocidae 

Monachus monachus (Hermann 1779) 

______________________________ , _____________ -�--------------------------------

1. Delphinus de/phis

En comparaison avec les autres mammiferes cette espece est la plus repandue dans 
nos eaux marines surtout dans les zones propres et t ranquilles. 



Elle se trouve en groupe ou en couple ou aussi solitaire dans les zones ou l'on trouve 
plus de sardines ou d'anchois. Leur nourriture principale sont la sardine, l'anchois et 
quelques cephalopodes. 
Pendant la peche des sardines quand elles se rassemblent autour des sources de 
lumiere, ce dauphin arrive a dechirer le filet de peche qui l'entoure et d'en etre victime. 
Paree que les pecheurs aiment le dauphin ils le laissent libre. Un exemplaire se trouve 
expose au Musee des Sciences Naturelles. 

2. Physeter macrocephalus

On I' a rencontre pour la premiere fois en groupe de six animaux en 1966 dans la baie 
de Lalezi. On a tire sur ces cachalots (les gardes de frontiere) et quelques uns sont 
reste sur la cote. Un exemplaire se trouve au Musee des Sciences Naturelles. 
Longueur 9m. L'auteur de la prise et des determinations est M .. N.Rakaj. 

3. Ziphius cavirostris

On l'a trouve mort a Spidhe en 1976. La determination, les mesures et la preparation 
d'une information dans le Bulletin des Sciences Naturelles n.1 en 1976 ont ete 
realisees par les auteurs: E.Lamani, E.Ruka, N.Peja.
Longueur 5.75m, longueur de la tete 0,75m, hauteur 1 m. Poids 2 tonnes. 

4. Monachus monachus

Pour la premiere fois a fait son apparition dans les annees 1948 - 1951 dans la 
zone cotiere de Karavasta, !'embouchure du fleuve Seman. En juin 1963 a Butrint 
(pres de !'embouchure du fleuve Pavel ) on a trouve dans les filets de peche un 
exemplaire, femelle (Longueur 1 m). Cet exemplaire se trouve aujourd'hui expose au 
Musee des Sciences Naturelles (N.Rakaj). D'apres les observateurs et les pecheurs ii 
est possible que le phoque - moine affectionne notre littoral, surtout a Butrint, Seman. 
II serait interessant d'organiser une expedition pour recenser les zones de presence 
possible ou de reproduction du Phoque - moine le long de notre littoral. 

16.10.1998 



PLAN D'ACTION POUR LA CONSERVATION 

DES CETACES EN ALGERIE 

par 
Zitouni BOUTIBA 

La faune des Cetaces qui frequente les eaux baignant les cotes algeriennes etait mal 
connue. Les publications traitant des mammiferes marins sont generalement 
anciennes, peu nombreuses, et tres eparses. Ce sont de simples notes mentionnant 
la presence d'especes pres du littoral ou sur celui-ci. L'unique liste de Cetaces 
frequentant les eaux algeriennes a ete publiee par Lloze (1980). 

Depuis 1974, un programme de recherche sur les Cetaces a ete mene par l'equipe du 
laboratoire de biologie marine (lnstitut des Sciences de la Nature) de l'Universite 
d'Oran. Les premiers resultats obtenus ont permis de rendre compte de la 
frequentation reguliere du littoral algerien par une faune cetologique nombreuse et 
diversifiee (Boutiba 1989, 1992 ; El Bouali 1987 ; Deheina et Mokhtar 1989). De 
janvier 197 4 a decembre 1992, grace a un reseau d'observateurs benevoles, 246 
echouages ou captures ont pu etre recenses ; seuls ont ete retenus les echouages 
pour lesquels la determination de l'espece avait ete confirmee, soit un total de 140 
Cetaces. En outre, nous avons personnellement recueilli 106 echouages ou captures 
qui sont pour leur majorite (67 %) concentres sur la portion occidentale du littoral 
algerien. 

Les observations a la mer ant ete facilitees par une large diffusion des feuilles 
d'observation standard editees par la CIESM ; au nombre de 331, elles se repartissent 
dans une zone comprise entre la longitude de Ghazaouet (a quelques kilometres de la 
frontiere algero-marocaine) et celle d'EI Kala (a quelques kilometres de la frontiere 
algero-tunisienne), des cotes algeriennes au 38e parallele (Boutiba 1992). Ces 
informations nous ont ete fournies par les differents bateaux de recherche (ISMAL 
d'Alger ; CERP de Bou lsma"rl, d'Oran et de Beni Sat). Nous y avons ajoute nos 
observations personnelles faites soit a partir des sites d'observation situes sur la cote 
et dominant la mer, soit en mer. Les donnees les plus nombreuses sont localisees 
dans l'ouest algerien en raison de !'importance de la campagne de prospection de 
cette portion c6tiere par rapport au reste du littoral moins explore. 

Au total, huit especes de Cetaces (sept Odontocetes et un Mysticete) ont pu etre 
repertoriees dans les eaux algeriennes (tableau 1). 

TABLEAU 1. - Nombre d'animaux echoues, captures et observes en mer en Algerie, de 1974 a 1992. 

Especes Echouages et captures Observations en mer Total 

n % 11 % n % 

Delphinus delphis 115 46.7 146 44 261 45.3 
Tursiops truncatus 61 25 97 29 158 27 
Stene/la coeruleoalba 39 16 53 16 92 16 
Globicephala melaena 9 3.6 12 3.6 21 3.6 
Grampus griseus 4 1.6 7 2 11 1.8 
Ziphius cavirostris 6 2.4 2 0.6 8 1.5 
Physeter macrocephalus 4 1.6 5 1.5 9 1.5 
Balaenoptera physalus 8 3.2 9 2.7 17 2.9 

Total 246 100 331 100 577 100 



Les grands Cetaces : cachalot (Physeter macrocepha/us), rorqual commun 
(Balaenoptera physa/us) et Ziphius (Ziphius cavirostris) sont tres rares (ils ne 
representent respectivement que 1,6 %, 3 % et 1,3 % des echouages et observations) 
par rapport aux Delphinides qui constituent plus des 3/4 de !'ensemble des echouages 
et observations. Parmi les especes de cette famille, on peut estimer que trois sont 
communes : Delphinus de/phis, Tursiops truncatus, Stene/la coeruleoalba et que deux 
sont peu frequentes: G/obicephala melaena, Grampus griseus. 

Avec 46,7 % d'echouages et 44 % d'observations a la mer, D. de/phis apparait 
comme l'espece la plus commune dans les zones prospectees. Une etude 
comparative des echouages de D. de/phis entre les cotes mediterraneennes de 
France et d'Espagne et les cotes d'Algerie, sur une periode de onze annees (1977-
1987) confirme l'abondance relative de cette espece dans la region sud 
mediterraneenne par rapport a celle du nord, ou l'espece semble plus rare (Aguilar 
1985 ; Duguy et al. 1988). 
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PLAN D' ACTION SUR LA CONSERVATION 

DU PHOQUE MOINE EN ALGERIE 

Par 

Z. BOUTIBA

INTRODUCTION 

L 'Algerie filt englobee dans l' aire de repartition de I' espece Monachus

monachus dans les toutes premieres etudes sur le statut general de l'espece, par 
KING (1956). Cinq annees plus tard, SANTA (1961) signale de nouveau la 
presence du phoque et le localise sur le littoral oranais. ce n'est qu'a partir des 
annees 70 que la repartition de l'espece sur les cotes algeriennes commence a
etre un peu connue avec les etudes de BOUL VA et CYRUS (1974), CHEBAB et 
BOUABDELLI (1978), BOUGAZELLI (1979) et LLOZE (1979); ces auteurs 
ont fourni quelques precisions sur la distribution de la population de phoques 
moines entre Beni- Saf (wilaya de Tlemcen ) et Cap Tenes (wilaya de Chlef). 
Cette population a ete estimee a 100 individus par BOULVA (1979) et LLOZE 
(1979). 

A la meme epoque (annee 70), !'evidence d'une rarefaction des phoques 
est apparue; elle a conduit certains auteurs a soulever le probleme de la survie de 
I' espece, et d' autres a entreprendre des recherches pour tenter de preciser 
!'evolution des populations. 

C'est ainsi que BAHRI (1974) et JACQUIN (1974) denoncent le massacre 
delibere dont a ete l' obj et ce mammifere marin de la part des pecheurs locaux; 
alors que BOULVA (1979) et BOUGAZELLI (1979) mettent en evidence la 
menace de disparition qui pese sur l' espece, tres abondante clans les annees 60 
sur !'ensemble du littoral algerien. A cette epoque le phoque ne s'observe plus 
que sur le littoral ouest (BOUGAZELLI, 1979; BOULVA, 1979). Sur le littoral 
est algerien, l'espece a ete signalee de fayon episodique (BOUGAZELLI, 1979; 
A VELLA, 1987) et la derniere observation date de 1974 (MARCHESSAUX, 
1987). Des travaux recents ont permis de rend.re compte de la frequentation 
reguliere de la cote ( ouest et centre) algerienne par ces animaux, et depuis plus de 
dix annees, les recherches ont ete regulierement poursuivies pour connaitre 
I' evolution des effectifs et pour recenser les observations sur I' ensemble du 



littoral algerien (BOUTIBA et al, 1988; LEFEVRE et al, 1989; BOUTIBA, 
1990 ;1995 a,b,c). 

1. Recueil des donnees.

1.1. Enquetes. 

De septembre 1986 a septembre 1994, plusieurs enquetes sur le phoque 
moine de Mediterranee ont ete menes clans differentes localites, le long du littoral 
oranais et algerois (de Mersat Ben M'hidi, a l'ouest jusqu'a Dellys plage, a l'est) 
(cf. fig. n° 1 ). Une seul mission a ete effectuee sur le littoral constantinois, en 
raison d 'un certain nombre de problemes rencontres ( eloignement, manque de 
moyens de deplacements, hebergement, etc ... ). 

Nous avons eu des entretiens avec plus de 800 pecheurs (professionnels et 
amateurs), sortant regulierement en mer et avec une soixantaine de navigateurs de 
plaisance qui nous ont fait part de leurs observations. Ces temoignages des 
autorites maritimes (Inspections maritimes, gardes-cotes, capitainerie des ports, 
services des peches ), des gendarmerie, de la protection civile et des communes 
cotieres. 

Au cours de nos enquetes, qui ont <lure 90 jours sur plus de 900 km de 
cotes (la mission sur le littoral constantinois n' est pas pris en compte clans ce 
present travail), une campagne de sensibilisation au probleme de la survie de 
l' espece, a ete entreprise en direction du monde maritime, de nos collegues 
enseignants des differentes Universites, des lyceens et ecoliers. Des entretiens 
sur le meme theme ont eu lieu egalement avec nos collegues chercheurs 
oceanographes de l'Institut des Sciences de la Mer d' Alger et avec ceux du 
Centre d'Etudes et de Recherche sur la Peche de Bou Ismail (Alger), d'Oran et 
de Beni Saf (wilaya de Tlemcen). 

Lors de nos contacts avec « les gens de mer», nous avons explicite et 
distribue plus de 4000 exemplaires d'un prospectus d'information et de 
sensibilisation « Sauvons le Phoque Moine » ( cf. annexe n°2); ces prospectus, 
peuvent leur permettre lors d'une eventuelle observation de phoque, de nous 
joindre directement ou de nous communiquer ]es principaux renseignements 
recueilhs. Un reseau de correspondances benevoies a pu etre mis en place. 

1.2. Patrouilles sur le terrain. 

Les portions cotieres accessibles par VOie de terre ont ete patrouillees 
irregulierement a plusieurs reprises. 



Au total 150 jours, soit 720 heures de prospection systematique ( a raison 
de 5 a 6 heures en moyenne par jour) ont ete entierement consacres a

I' exploration de la cote. 

Les secteurs littoraux de la region ouest et celle du centre ont ete parcourus 
au moyen d'llll vehicule (4x4) tout terrain (Niva ou toyota) ou, a defaut, avec 
notre propre vehicule. Des arrets successifs (de 10 a 20mn chacun) ont ete 
pratiques le long des plage, sur les bords des falaises et des corniches, environ 
tous les 200 -250 metres. Parfois et autant que cela etait possible, les pentes les 
mains abruptes et a foible declivite sont, soit escaladees en quete de positions 
strategiques pour une bonne observation (des jumelles: marque DILLUX, 7x50: 

champs d'observation = 124m x 1000m ont ete utilisees), soit descendus jusqu'a 
leur base pour mieux explorer les lieux (grottes, abris, criques, petites baies, 
etc ... ). 

1.3. Sorties en mer. 

Vingt quatre rmss1ons en mer ont ete effectuees le long des zones 
continentales et insulaires non accessibles par voie terrestre et difficilement 
accessible par voie marine. 

Toutes les missions ont ete menee a bien grace a l'appui logistique de la 
Marine nationale (gardes- cotes) ou avec l'aide sans limite de certains pecheurs 
de plaisanciers qui nous ont pe�s de monter a bord de leur embarcation, pour 
mieux explorer les secteurs difficilement accostables. Ces missions en mer 
duraient chacune entre 3 et 6 heures et se deroulaient toutes par mer calme et en 
toute saison: (2 en 1986, 4 en 1987, 7 en 1989, 3 en 1990, 8 entre 1991 et 1994). 

2. OBJECTIF.

L' objectif de ces enquetes et de ces prospections systematiques du littoral 
(patrouilles et sorties en mer) est, d'une part, de rencontrer et converser avec le 
maximum de personnes ayant des connaissances precises sur le phoque moine de 
la 1vfoditerranee et ses habitudes, et d' autre part, de noter la presence eventuelle 
de phoques en mer le long du littoral, ou a tene. Ces sorties pennettent egalement 
de recenser et d'autopsier d'eventuels cadavres rejetes par la mer, de recenser les 
��TiJttes et les a.bris titilises �.0111111e- liribita.1 pa.,· ce 111an1-rnjtere 111aril1, de 111cnre e11 
place un reseau d' observateurs fl.ables tout le long de la cote algerienne et en:fin 
d�acc1..1m11ier ie maxlmt1m de donnees st1r la blologie;> 1 ?6cologie et 1'etho1ogie de 
l'espece. 



3. RESULT A TS.

Les resultats obtenus lors de nos enquetes, de nos patrouilles sur le terrain 
et de nos sorties en mer se trouvent dans 1es tableaux I, TT et ITT. T1 nous a semb1e 

trois grands secteurs qui correspondent aux trois grandes regions geographiques 

est (Constantinois) (cf. fig. 1). 

a) Bilan des recherches.

La portion littoral ouest et celle du centre, ( de Cap Milonia, a I' ouest, a

e;{ecttie tme prospection s�/st6matiqt1e et rr1b.11..1tietise ( cf_ tab lea ti I et II) 
egalement, pour lesquels les resultats et les temoignages sont suffisamment 
nombreux. 

Sur la cote ouest, nous avons recense, en moyenne, 56 individus repartis 
dans 20 localites en 1987; et 25 individus dans 17 iocalites en 1988; 18 individus 
en 1989 ; 15 1rn.iividus en 1990 dans 11 locaiitcs, ct 2 sculcrncnt entrc 1993 et 
100,1 srur l'e-n�.01...-.hle a'1, 1.:.u.�r,,I C\{'�;4,,.n ... �l �'--- ---- T 1 Q7l---:' ..!!.----1,-,,; ... er. 10'"'8.:.. _,,...,q. J.. ·l.:.:S\..-... .1..:.-11 • '"'1.ltLV .... u.1 lh ... ·\....lU....,·i Lc1.1� c1.iUl� 4_Ut:• L·L· LL Ut::!lU!l!�!u1t ·:i ! _; ! 
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locaiites (cf tableau I). En w1e quinzaine d'annees, on note done une diminution 
brutale du nombre d'individus et surtout du nombre de localites frequentees par 

Sur le littoral centre, les donnees publiees par BAHRI (1974 a et b), 
BOUGAZELLI (1979), les informations complementaires fournies par ces deux 
auteurs ( comrn.personn.) et les resultats obtenus lors de notre propre enquete 
(cf.tableau II), nous ont pennis de dcnombrer, ii y a une dizaine d'annees, 14 
observations reparties dans 11 localites. Or ces deux dernieres annees (1988-
1989), nous avons compte 5 individus seulement reparties dans 3 localites 
(BOUTIBA, 1990) et un seul et unique phoque en 1990, dans la localite de Bou 
Haroun (wilaya de Tipaza). Cette situation est done analogue a eelle qui est 
constatee sur le littoral ouest. En dix ans , on note un effondrement spectaculaire 
du nombre de phoques et aussi du nombre de sites frequentes, jadis, par l 'espece. 

La comparaison de nos donnees avec celles de LLOZE (1979) pour le 
littoral ouest d'une part et avec celles de BOUGAZELLI (1979; comm. person.) 
pour le littoral centre, d'autre part, doivent cependant etre effectuees avec 
prudence; en effet si les methodes d'investigations paraissent analogue dans les 
trois cas, les enquetes ( collecte des informations, prospection du littoral, sorties 



en mer) ont ete menees avec un ecart de plusieurs annees par des personnes 

chiffres cites precedemment nous fournissent une image giobale reiativement 
fidelc de la situation tres critique de l'especc dans ccs deux grandes regions 
,...."'.L�.6.rA --♦ de,.... +�;te: r-ot-'nl,c,.r 0-·1-•anf- e···tr� - ·s a- e'-�d0nc"' 1.,Qt,,.,,,._,s t;;l -� HHl.., il .<1. .... 1v:) 

L 
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Sur le littoral ouest et sur celui du centre,. la population de phoques est 
fragmentee en petits groupes Olt individus isoles. 

11.i d • ' • ' • • r·LL",...,. • ' 1 9-o· 1-,,0s ormees 0 comparees aux a01mees anteneures 1,_ uL.t:, • I_,; 
BOUGAZELIJ� 1979) montrent, bien entendu, qu\m certain nombre de iocalites 
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p::irties occidentaie du littor;:il ouest, des localites frequentees tre-s recemment 
( 1986-1987) par des groupes assez importants (8-10 individus) a lJraz Illes ( ou 
Ras Tarsa) dans la wilaya de Tlemcen, sont aujourd'hui completement desertees. 
de la meme fa<;on, le groupe de six individus du Cap Falcon mention.nes par 
BO IT IBA et a!. (l 988) a dispclru. depuis 1989 ( cette date marque le debut des 
travaux d' amenagernent dans ce secteur"). Dan.s la Dartie orientale de ce meme � . . 

littoral, r espece a notarnment dispanL de 1a vaste zone comprise entre le Cap 
.Falcon (a l'ouest d'Oran) et Achachaa (au nord-est de Mostaganem): le phoquc 
ne s' observe plus egalement sur toute la portion c6tiere de la wilaya de Chlef et 
sur presque la totalite du iittoral algerois. ivfais d 'autre part, on note 
l'etablissement de petits g:roupes ou individus isoles dan des localites ou l'espece 
n' etait pas ( ou rarement) sign.alee auparavant. A.insi, dans la wilaya de 
tv1ostaganem, la colonie de Sidi El Adje] (au nord-est de Mostaganem) est, 
semble-t-il, nouvelle. Le phoque moine, vraisemblablement chasse de ses anciens 
sites par 1 'activite humaine, s 'est etabli dans des endro-its isoies et moins 
frequentes. dans le cas de Sidi El Adjel, les individus pounaient provenir des 
abords immediats de ce site ( Cap Ivi, Oullis, Kef El 1\sfer, a i' ouest� Cap 
Khemis, Beni Houa, KefKalaa, a l'est). 

Les resultats presentes dans les tablemLx montrent clairement que le declin 
mis en evidence sur le littoral ouest (de Ghazaouet a Cap lvi) par BOUTIBA et 
a!. (1988), puis par BOUTIBA (1995 a,b,c) se pou.rsuit et meme s'accele:re. 



Durant ces qmnze dernieres annees, le ryt:hme annuel de disparition 
apparente presente une moyenne de 18°/2 snr les denx r.r�mdes r�_vons cot1en�s. 

effet, il est probable que 3 a 4% des phoques apparemment disparus ont en fa.it 
emigre vers des heux ot1 des conditions de vie s011t pius favorables, soit sur ies 
Iles Chaffarines, au Marne; soit l'Archipei de Galite, en Tnnisie. 

Le tableau IV reflete aussi la reduction chamatique de la population. Le 
phoque moine est observe toute l'annee avec un pie de frequence en saison 

autres saisons est sans doute lie aux conditions meteorologiques qui reduisent la 
frequentation du littoral et limitent le nombre de sorties en mer. 

b) Causes de la disparition de l'espece.

Selon les indications de LOCHE (1840) qui mentioune le phoque moine 
dans sa « Classification des Oiseaux et Mammiferes d 'Algerie », il est permis de 
supposer que ce pinnipede frequentait au XIXe siecle, une grande partie de nos
--o·',-es ma1·" ql1'i1 6bir' n'111s re>re c--lr ·1p ·1·1·ttnr�1 r>r.�st�n...;no1" (l'le Sllr 1e T;ttoralV l !' 0 '- .1.L VLC!..L_ }--- -!· L(.U =,.Lu ·-'-' ot.l'\....� a.!.. VlJll !.CLH.l_ 2JJ '-1li. 1 lH.. , ( 

Aujourd'hui, le phoque moine se trouve principalemeni contme sur le 
littoral ouest, le long duquel tme quinzaine d'individus subsistent encore sous 
fonne de petits �oupes ou d'indiv1dus isoles. La presence de cette minuscuie 
"·-·"t·1�•;u-·" .-,u�v1·v ...... •1fe ,,,,,., ....... ·11·
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qui fa\'orise U11e t01ie productio11 troplllque du 111llie11 111ai111, 
des ressources aiimentaires suffisantes durnnt toute 1' annee. 

assurai1t a 1 • espece 

- La presence le long de la frange c6tiere ouest de nombreuses Hes et ilots
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Cap Falcon et d' Arzew, ... ) fav01ise la permanence d'une population de phoques. 
En effet ces zones insulaires, eloignees des regions continentales peuplees out des 
ressources marines abondantes et offrent des grottes profondes et bien abritees 

phoque moine: ile le considere comrne un veritable compagnon, un animal amide 
l'homme, qu'ils respectent et craignent a la fois: une legende locale dit: 
« quiconque tue la phoque aura le malheur un jour ». Effectivement, on cite 
plusieurs cas ou cette 1egende s'est verifiee: celui d'un marin-pecheur ayant fait 

ete capture accidentellement dans les filets et remmene a Ain-El Turk, dans tm 
bassin, pour y etre exhibe au public; les pecheurs 1ocaux cxigerent sa remise en 
libe1te immediate. 

Toutes ces observations concordent avec celles d' A VELLA (1987) qm 
estime que 90l1 des pecheurs maghrebins ne montrent aucune animosite envers ce 
mammifere et ne le considere pas reeilement connne U11 veritable concun-ent vis­
a-vis de leur « gagne pain »quotidien. 

Si clans sa grande majorite, la populat1on des pecheurs respecte 1e phoque 
moine malgre. les degats occasionnes aux filets, il existe neanmoins certains 
pecheurs qui ont 1eur part de responsabihtes dans son deciin. Ces pecheurs, mal 
intentionnes, n'hesitent pas a tu.er ce mammifere en qui ils voient un redoutable 
concun-ent, qui, a l' occasion, est capable de dechirer leurs filets pour se nourrir 
de poissons mailles. De nombreux temoignage concemant la region etudiee 
existent et tous indiquent que des phoques ont ete deliberernent ehmines au 
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1974; BOlJTiBA et al .;1988). En outre, 1es techniques de;; peche utihsees 
(palangre, file ts maillants, filets derivants, ... ) representent un danger pennanent 
pour ie phoque mo1ne; ce demier menrt souvent noye dans des engins de peche. 
A ce titre, 38 deces ont ete recenses entre 1987 a 1994 pour l' ensemble des cotes 
algeriennes. 

L'effondrement brutal des populations peut aussi s'exphquer par plusieurs 
autres facteurs: 

- La pollution marine des eaux algeriennes est de plus en plus importante,
comme dans toute la Mediterranee. Les effets de cette pollution sur A1onaclms 



monachus sont tres peu connus (MARCHESSAUX et DUGUY, 1977). II est 
probable que la pollution du littoral par les hydrocarbures contribue a faire 
disparaitre les phoques du rivage qu'ils occupaient jadis (ITJCN, NEWSLATTER 
n° l,1976). Ain.si, la pollution du golfe d'Arzew (BAICALEM, 1980) pourr:iit etre 
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TABLEAU I Repartition du pboque noine sur le littoral ouest algerien (Oranie) entre cap Rilonia 
et la baie des Souah!ia. Les donnees de 1978 sont celles publiees par 
LLOZE (1979, tableau 1). 
L 1 asterisque indique que de jeunes individus ont ete si�nales. 

Localites (auest->est) Hombre d'individus 

1978 1987 1988 1989 

iilaya de rle1cen 

- C�; H�:onia (Ra� E! Juar��e

- ia5 Ka;a ,p!age des Se!E 1-2
- ::ct de Pa:amas
- Pert de Shazac�et

- :ap Tars3 'Dra: :::e5·
- s::: ::..cha�

iilaya d'Ain Temouchent 

- ::a:da:'.a-• �act;: l-2 1-2
- : : e Ra,:hgaun
- Po�t de Eeni Saf
- Cap ou::assa-Caraerrata
- Ca;, FiF:o 5-6

- Bou Zad;ar

iilaya d'Oran 

- Haddaght 6 6J 2-3

- Ca.p Blanc 2 

- Ilea Hal::baE 2 

- Iles des Fourmis
- Iie Plane

- Cap Fa:con 2 

- Oran ("Rocher de Ia �ie!l:e
- Pointe de l 'Aiguille 6 

- Cap Ferrat
- Cap Carbon

1990 

Habitat 

qr::te 
qr:::e 

gr:::: 

grc::: 

.. �,-­
!'-'• . 

cr�;-�es - Ii.�!!e� 

gr:::es J 

gr:::e: 3; 
rochers 

gra:te! ·21 t abris 

grct :e! 2; 
gro::es 2) 

�rat:es · 1) 



TABLEAU I :(suite). 

iilaya de Rostagane1 

- Cap Rouge
- Stidia
- Part de Kastaganem
- Cap Ivi
- Ouillis (plage)
- Achachaa {ex: Picard)
- Ke£ El Asfer
- Petit Port - Sidi El Adjel

(ex: port ;;esnard)

iilaya de Chief 

- :ap Khremis
- r;e Colombi (plage)
- El Ifar::a

- Zef Kalaa
- Pointe Rouge
- 3eni �.w1a
- :ap 7enes
- .. enes

- Baie des- �cuihlia

l 

2 

15 

3 

6' 

4-5

54-58

H H 

2 

2-5

grotte + plage 
piage 
port 
grottes ( 3) 
plage 
plage 
grott e + cri que 
grottes (3 1 

grotte. 
grotte. 
grotte. 
grotte. 
gratte. 
1rotte 

grctte 



TABLEAU II : Repartition du phoque moine sur le littoral centre algerien 
(Algerois} entre Damous et Azzefoun. Les dannfes de 1979 sont 
celles de BOUGAZELLI (!979); et comm. person.). 
L'asterisque indique que de jeunes individus ont ete signales. 

Localites (ouest-)est) 

Vilaya de Tipaza 

- t�:: H.::;,- .. _,:, : per: 3:
-•�rc:t� de; Vea1x

�=n in:
... 3cu I5rr:a.il 

Vilaya d'Aiger 

- 3aie :.';.�ger

- ?c��t� ?escad�

Vilaya de Boumerdes 

Wilaya de Tizi Ouzou 

- k iys �:aqe •
- A ;:;:efc11:,

lamhre d'individus 

1979 1989 1990 

Habit.at 

�r,::tE 

gro:te • 2 · 



TABLEAU III: Observations du phoque ■oine sur le littoral est 
algerien (Constantinois) de Bejaia (port) a la 
frontiere algero-tunisienne, durant l'ete 1988. 

Localites (ouest->est) 

!ilaya de Bejaia.

- Bejaia 'port).
- Tichi
- Ziama Mansouria

iilaya de Jijel. 

- Ra� Attia

iilaya de Skikda. 

- Baie de Col lo
- La l'iarsa

- Cap de Fer

Vilaya d'Annaba. 

- Chetaibi

iilaya d'E:1 Tarf 

- Ei Kala
- Frontiere algero-tuni-

sienne

Sombre d'individus 

19B8 



iABLRAU IV frequence saisonniere et annuelle des observations de 
ftonacbus monacbus s�r :es cate5. ouest et centr! 
alg�riennes de 1987 a i990. 

1987 

Hiver ,• 

Printemps · "

Ete 3G 

Autamne : 9 

Total •:•a

1988 1989 1990 r□tai 

.,; • .. 

R.h. Tout deces est comptabilise comme �ta�t une observation.



Short statement of the delegate of Croatia 
on Agenda item 5 

Even Cetaceans are not very common in the Croatian Adriatic waters, there is a 
population of T. truncatus living in the Northern Adriatic and occasionally D. de/phis 
can be observed in the southern parts. 

Nevertheless all Cetaceans are strictly protected under the Law on nature protection 
since 1996 while being in the Croatian waters. It is forbidden to kill, to posses even 
any part of it, to buy or to sell it or to export any animal or a part of it. According to the 
legal document based on the mentioned Law one can be fined to pay for the killing of 
the cetacean approximately 8,000 US$. 

Croatia had signed ACCOBAMS Agreement and ratification is in process. 



CYPRUS 

Progress in the implementation of the Action Plan on Cetaceans 

Dolphins along with Monk Seals and turtles have been protected in Cyprus since 
1971. The relevant regulations were made under the Fisheries Law (CAP 135). The various 
Fisheries Regulations passed, up to 1990, were consolidated into the 1990 Fisheries 
Regulations (Reg.273/90). The relevant regulation (Reg 13.(1)) foresees that: 

« Without a special written permit from the Director of the Fisheries Service, it is prohibited:­

(a) to kill, pursue, take, buy, sell or possess any aquatic turtle, seal, dolphin, freshwater crab
or sand crab of the species Ocypode cursor;
(b) to attempt to kill, pursue, take, buy or sell any of the above species; or
( c )  to buy, sell or possess turtle eggs or any part of a turtle, seal, or dolphin.»

The basic law provides for a fine of up to £5000 ( about $10000) or for imprisonment 
for up to 6 months or both penalties, for any contraventions of the regulations. This 
legislation is strictly enforced though some problems have been faced in the last 5 or so years 
in the case of dolphins. 

These regulations also provide for the regulation of many fishing parameters, 
prohibiting interalia trawling below 30 fathoms and during the closed season (1 June to the 8 
november). They also limit fishing effort by limiting numbers of licences etc. 

Dolphins 

Though no formal monitoring programme exists records of strandings etc are kept. No 
specialized expertise exists and advantage was taken of one RAC/SP A sponsored training 
course to train one person. 

In recent years there has been an increase in the number of dolphins in the coastal 
waters of Cyprus. Fishermen claim that dolphins have increased sp·ectacularly as a result of 
the development of aquaculture in Cyprus, causing serious damages to their nets. Marine 
aquaculture has been rapidly expanding in the last 6-7 years. In 1997 it produced about 900 
tons of sea bass and sea bream. Farming is in offshore cages located at 1-1.5 km. from the 
shore at 20-40 m. depth. Since aquaculture started dolphins have also appeared. Fishermen 
blame the fish farms for the large· numbers and for the dolphins staying in Cyprus waters 
throughout the year. They claim that dolphins are attracted primarily to the large shoals of 
fish, mainly Boque (Boops hoops) that have appeared in the vicinity of fish farms and which 
are maintained by waste matter etc originating in the farms. Damages to fishermen nets have 
been compensated by Government in 1997 for the first time. About $0.5 m was given for this 
purpose. On avarage about $1300 was given as compensation to each fisherman. An 
insurance scheme that was implemented earlier had·to be abandoned as it was too costly to 
Government. Claims for compensation and demonstrations were also made in 1998. Damages 
are mainly to low trammel nets. Attempts at scaring the dolphins away with several devices 
have failed so far. 

About l O dolphins were reported washed up dead on the beaches so far in 1998 and a 
similar number was reported for 1997. They were mainly Bottlenose dolphins with some 
Common dolphins. 



CYPRUS 

Progress in the implementatio.n of the Action Plan on Monk Seals 

Legislation 

Monk Seals along with dqlphins and turtles have been protected in Cyprus since 
1971. The relevant regulations were made under the Fisheries Law (CAP 135). The various 
Fisheries Regulations passed up to 1990 were consolidated into the l 990 Fisheries 
Regulations (Reg.273/90). The relevant regulation (Reg 13.(l )) foresees that: 

,, Without a special v.Titten permit from the Director of the Fisheries Service, it is prohibited:­

(a) to kill, pursue, take, buy, sell or possess any aquatic turtle, seal, dolphin, freshwater crab
or sand crab of the species Ocypode cursor;
(b) to at tempt to kill, pursue, take, buy or sell any of the above species; or
© to buy, sell or possess turtle eggs or any part of a turtle, seal, or dolphin.»

The basic law provides for a fine of up to £5000 (about $ l 0000) or for imprisonment 
for up to 6 months or both penalties, for any contravention of the regulations. This legislation 
is strictly enforced though some problems have been faced in the last 5 or so years in the case 
of dolphins. 

These regulations also provide for the regulation of many fishing parameters, 
prohibiting interalia trawling below 30 fathoms and during the closed season (1 June to the 8 
novembcr). They also limit fishing effort by limiting numbers of licences etc. 

Monk Seals 

Historically, ie., within this century, there were several colonies of monk seals on the 
coast of the island. To elarify the present situation RACiSP A's assistanee was requested. 

ln May 1997, a field survey was conducted along the western and southern eoasts of 
Cyprus. More specifically the survey covered the total length of the coastline from 
Khrysokhou Bay, in the west part of the island, to Cape Greco, in the southeast. The survey 
was carried out by the Cyprus Wildlife Society, in collaboration with Cypriot authorities 
(Ministry of Agriculture and Natural Resources and Environment, Department of Fisheries), 
and MOm-Hellenic Society for the Study and Protection of the Monk Seal, which provided 
one of its senior field experts Mr Panayiotis Dendrinos. The whole expedition was financially 
supported by SPAiRAC of the l;�EP!ivfAP. The final report of this survey is now ready and 
will be transmitted to RAC/SPA soon. 

It is clear that though there has been a very serious decline in the monk seal 
population on the coast of Cyprus these seals cannot be considered as being extinct on the 
island. The evidence is that a very small number of animals are still surviving mainly on the 
west and north-west coast of the island in the Akamas area. Recent records also indicate to 
the possibility of the use of the caves at Akrotiri at least by a single animal that has been 
regularly feeding near a fish farm in Limassol Bay. 

We are intending to continue with a follow up to this survey and to monitor the 
situation. Pending political decisions on the fate of Akamas peninsula, in which a number of 
these caves are located, will hopefully help with the protection of some at least of these cave 
areas. 



Ministere de l'Amenagement du Territoire et de !'Environnement 
Direction de la Nature et des Paysages 

20 avenue de Segur; F-75302 PARIS 07 SP (France) 
Tel. 331 42 19 20 21; Telecopie 33 1 42 1919 77 

Reunion d'experts pour la mise en ceuvre des plans d'action pour les 
Mammiferes marins (Phoque moine et Cetaces) adoptes dans le cadre du 

Plan d'Action pour la Mediterranee 
Arta, 29-31 octobre 1998 

Rapport national d'activites 
Cetaces 

Le Ministere (Direction de la nature et des paysages) a attribue quelques 
contrats ponctuels et, depuis 1994, le Pare national de Port-Gros a ete charge 
de coordonner les recherches sur les Cetaces des cotes frarn;:aises de 
Mediterranee. Plusieurs contrats d'etude ant ete attribues a divers organismes 
ou associations. Les resultats ant ete recemment utilises pour realiser un 
ouvrage collectif de vulgarisation : Demain un sanctuaire pour baleines et
dauphins en Mediterranee (Beaubrun et coll., 1998). 

Enseignement 

Depuis 1_994, le laboratoire d'Ecologie et de Biogeographie des 
Vertebres de l'Ecole Pratique des Hautes Eludes de Montpellier, organise 
chaque annee un stage, Formation en Cetologie Mediterraneenne, avec l'aide 
du Ministere charge de !'Environnement et du Centre Regional d'Activites pour 
les Aires Specialement protegees (Tunis). Cet enseignement specifique d'une 
semaine aborde la plupart des grands domaines de la Cetologie et fait le point 
sur l'etat d'avancement des connaissances en Mediterranee. Ce Stage 
theorique peut etre complete par une formation pratique en participant aux 
campagnes de recherches. 

En 1994, le GECEM a realise un stage destine aux membres de la 
Commission "Echouages" afin de leur donner une formation leur permettant 
d'exploiter au mieux les Cetaces echoues. En 1996 et en 1998 des reunions 
d'information et de sensibilisation ont ete realisee a la demande de l'etat major 
des Services de Secours de l'Herault, en presence des representants des 
administrations concernees (Direction Regionale de !'Environnement, Affaires 
maritimes, Office National de la Chasse, Gendarmerie maritime, etc.). 

Cetaces du bassin Corso-Liguro-Proven�al 

Le secteur d'etude des Cetaces des cotes fram;:aises de Mediterranee -
concerne plus particulierement le bassin Corso-Liguro-Provem;:al avec le 
perimetre du projet de Sanctuaire. Ces travaux ont ete realises par le 
Laboratoire d'Ecologie de l'Universite de Corse (Corte) (Viale, 1991 et 1995; 
Terris, 1990), le Laboratoire d'Ecologie et de Biogeographie des Vertebres de 
l'Ecole Pratique des Hautes Etudes (Montpellier) (Gannier, 1995-1997 ; Gannier 

., 'l. 



et David, 1997), le GREC (Groupe de Recherches sur les Cetaces, Antibes) 
(Gannier, 1997 et 1998a-c; Gannier & Gannier, 1997a-c), le GECEM (Groupe 
d'Etude des Cetaces de Mediterranee, Montpellier) {Ripoll, 1996), !'association 
RIMMO (Reserve intemationale marine de Mediterranee occidentale). 

L'EPHE a retenu comme theme majeur la Distribution des especes en 
fonction de la productivite des milieux etlou des phenomenes hydrologiques. 
Deux aspects sont plus particulierement developpes : 1) distribution comparee 
des populations de Cetaces et d'Oiseaux marins (David et coll., 1998), 
2) distribution estivale des Cetaces sur les marges du plateau continental. La
prospection aerienne du secteur vient d'etre initiee (Beaubrun et coll., 1997). Un
autre aspect concerne Jes Nuisances et mesures de protection (Beaubrun et
coll., 1997).

L'abondance et l'activite des Cetaces au large du littoral continental 
.. franc;ais a ete suivie par le GREC au moyen d'un bateau de 12 m equipe 

d'hydrophones. Les affinites bathymetriques detectees ont ete mises en relation 
avec le regime alimentaire pour les especes les plus frequentes (Gannier, 
1998). La technique d'echantillonnage utilisee a fourni des resultats fiables et 
complementaires par rapport a des campagnes classiques, plus lourdes et plus 
co0teuses. 

En 1994 et 1995, le GECEM s'est attache a l'etude des Cetaces presents 
au large des cotes dans une zone a forte rupture de pente (Ripoll, 1996). La 
zone etudiee semble extremement riche. Le Dauphin bleu et blanc, Stene/la 
coeru/eoalba, est present toute l'annee et particulierement abondant au 
printemps et en ete. Sa zone de predilection se situe entre 5 et 10 milles de la 
cote. Le Rorqual commun, Balaenoptera physalus, est particulierement 
abondant en ete et en automne. II n'est pas note en plein hiver mais ii 
reapparart des le mois d'avril. Sa zone de predilection se situe entre 15 et 19 
milles de la cote. Le Globicephale, Globicephala me/as, est present 
irregulierement mais ii peut etre ponctuellement tres abondant Les importantes 
variations annuelles mises en evidence devraient conduire a une grande 
prudence quant aux generalisations realisees a partir d'etudes portant sur un ou 
deux ans seulement. 

Ces recherches d'ensemble ont ete completees par des etudes plus 
localisees au point de vue geographique et plus ciblees en ce qui concerne les 
especes. 

Suivi de populations 

Le suivi de la population de Dauphins de Risso, Grampus griseus, du 
secteur des Ties d'Hyeres a permis de preciser la repartition spatio-temporelle 
de cette espece et d'identifier une partie des individus par photo-identification 
(Bompar, 1996). 

Apres 30 ans d'absence, le Grand dauphin, Tursiops truncatus, est de 
retour sur les cotes de Provence. Les 62 donnees collectees de 1992 a 1996, 
permettent une analyse de la repartition des observations dans l'espace et dans 
le temps. Des groupes de Tursiops ont ete signales tout au long de la cote, en 



general sur des fonds inferieurs a 200 m (85 % des observations). Les 
observations sont reparties tout au long de l'annee mais les conditions 
meteorologiques et la frequentation touristique fournissent un plus grand 
nombre d'observations pendant la saison estivale. Pour !'instant, ii n'y a pas de 
preuve de !'existence de groupes residents, y compris dans l'archipel des lies 
d'Hyeres, qui demeure une zone d'un grand interet pour cette espece. L'etude 
du statut du Grand dauphin sur les cotes provenc;ales offre une possibilite 
exceptionnelle d'etude de la recolonisation d'une region par un mammifere 
marin cotier, elle demande a etre poursuivie et amplifiee (Dhermain, 1996-
1997). 

La population de Grands Dauphins a ete suivie en Corse depuis 1993 
(Baril et coll., 1993 , Ripoll, 1995 et 1998). Le premier recensement a permis 
d'estimer cette population a 102 individus au mo ins, repartis en 7 groupes sur la 
cote ouest et a 25 individus repartis en 3 groupes sur la cote est (cette 
population a certainement ete sous-estimee en raison des conditions 
meteorologiques). Des etudes comportementales (1995-1998), etayees par la 
technique de photo-identification, ont permis d'enrichir la comprehension du 
statut de cette espece en Corse. Le fichier de photo-identification comprend 46 
individus et s'accroil a chaque campagne suggerant, soit !'existence d'une 
importante population, soit un nomadisme marque. Le taux de recontact d'une 
annee sur l'autre est de 15 % et le taux de recontact lors d'une meme 
campagne (sur 2 semaines d'intervalle) est de 68 %. Au mains une partie de la 
population serait sedentaire. 

Photo-identification 

La photo-identification est de plus en plus utilisee pour l'etude des 
Cetaces des cotes franc;aises de Mediterranee (Bompar, 1996 ; Dhermain, 
1996-1998; Gannier et Gannier, 1997a; Ripoll, 1998). 

Le fichier du Rorqual commun a ete initie et plusieurs individus ont deja 
ete identifies (Gannier et Gannier, 1997a). 

La population de Dauphins de Risso du secteur des iles d'Hyeres a fait 
l'objet d'un important recensement par photo-identification. Cette population 
comprend de 159 a 229 individus identifies par cette technique (Bompar, 1996). 
L'un d'eux a egalement ete identifie par les cetologues italiens dans la region de 
Genes. 

Le fichier de photo-identification de Grands Dauphins des cotes de 
Provence compte 74 profils, correspondant vraisemblablement a 56 individus 
(Dhermain, 1998). A noter deux observations interessantes : 

- un individu photographie le 19 septembre 1995 dans la grande passe de
Porquerolles et recontacte le 5 septembre 1997 a l'est de l'Tle du Levant; 

- un individu du groupe photographie le 5 septembre 1997 avait ete contacte en
Corse au large du golfe de Saint-Florent le 17 juillet 1997. C'est la premiere 
preuve du deplacement d'un Grand Dauphin entre la Corse et le continent. 



II ne fait aucun doute que la comparaison ou la mise en commun des 
fichiers existants, eventuellement dans les pays voisins, apportera des resultats 
interessants. 

Comportement 

La Laboratoire de Biologie marine et appliquee (Universite d'Aix­
Marseille) a entrepris une etude socio-ecologique sur les Grands Dauphins 
(Tursiops truncatus) solitaires et familiers qui a fait l'objet d'une these 
d'universite (Muller, 1998). Fanny a Fos sur Mer (Bouches-du-Rhone) et Dolphy 
a Collioure (Pyrenees-Orientales) ont fait l'objet d'un suivi particulier. 

L'approche comparative choisie a permis d'evaluer les resultats 
concernant les dauphins solitaires en les comparant aux connaissances 
actuelles sur !es Grands dauphins "typiques" vivant en groupe. Une synthese a 
l'echelle mondiale sur les connaissances acquises sur ce type de 
comportement a ete proposee. II a ete montre que ces dauphins sauvages et 
familiers etaient, au debut, des individus solitaires qui se sont habitues 
progressivement au contact avec les humains. Les resultats indiquent que la vie 
en solitaire est temporaire. 

Bioacoustique 

L'utilisation d'hydrophones a deja apporte un resultat tres interessant et 
inattendu puisqu'elle a permis de montrer que le Dauphin bleu et blanc, repute 
etre une espece pelagique, s'approche de la cote pour se nourrir pendant la 
nuit (Gannier, 1996 ; Gannier et David, 1997). Le developpement de cette 
technique d'investigation devrait fournir des resultats nouveaux et interessants. 

Recensement des echouages de Cetaces sur les cotes fran1;aises de 
Mediterranee 

Le recensement annuel des echouages de cetaces sur les cotes 
frani;:aises de Mediterranee a mis en evidence la presence de 1 O especes 
(Oliver, 1994-1995; Oliver et coll., 1996-1997). De 1993 a 1996, l'augmentation 
du nombre d'echouages (34 en 1993, 34 en 1994, 26 en 1995, 48 en 1996) 
pourrait etre attribuee a !'amelioration du reseau mis en place et des relations 
nouees avec les partenaires (Sapeurs Pompiers, Affaires Maritimes, 
Gendarmerie, etc.). Toutefois, d'autres causes son! probablement intervenues, 
au mains en 1997, an nee au cours de laquelle 67 echouages ont ete recenses, 
soil une augmentation de 40 %. 

Lorsque l'etat de conservation des animaux le permet, des prelevements 
son! effectues en vue de proceder a des analyses realisees par plusieurs 
laboratoires interesses par ce materiel d'etude. 

L'annee 1998 a ete marquee par des echouages multiples fin janvier­
debut fevrier. Taus les Dauphins bleu et blanc portaient 1 ou 2 blessures 
arrondies, dont l'origine n'a pas ete determinee avec certitude, situees pres de 
!'articulation des machoires ou sous la gorge. En 7 jours (du 29 janvier au 
4 fevrier), 12 Stenella avec ces blessures particulieres on! ete recueillis entre 



Leucate (Aude, France) et Saint-Cyprien (Pyrenees-Orientales, France) sur 
40 km de cote seulement. Le recensement des echouages sur les cotes du 
Languedoc-Roussillon (golfe du Lion, France) en janvier et fevr:ier 1998 
concerne 24 animaux alors que 15 seulement ant ete recenses pendant la 
meme periode sur la meme cote de 1993 a 1997, soit en 5 ans (Rigollet et coll., 
1998a-b). A la demande du Ministere, une enquete a ete confiee a la Direction 
Regionale de !'Environnement du Languedoc-Roussillon afin d1elucider cette 
enigme. 

Toxicite et pathologie 

La contamination des Cetaces par les metaux lourds et les PCB est etudiee 
par le Laboratoire de Biologie Marine fondamentale et appliquee de l'universite 
d'Aix-Marseille et le Laboratoire d'Ecologie de l'universite de Corte. Ce dernier, 
recherche egalement les causes de mortalite par le suivi des echouages et 
!'analyse histopathologique des tissus preleves. 

La voie digestive est la principale porte d'entree des elements etudies 
chez les Cetaces. Compte tenu du phenomene de concentration de ces 
elements dans les cha,nes alimentaires, les taux en metaux et metallordes 
trouves chez les Cetaces sont parmi les plus eleves detectes chez un etre 
vivant. La respiration aerienne et la penetration transcutanee pourraient 
egalement jouer un role (Augier et coll., 1993a). Les plus fortes concentrations 
sont presque toujours trouvees dans le foie, ce qui est certainement en rapport 
avec son role d'organe barriere vis a vis des produits toxiques (Hg : 4 770 µgig 
dans le foie, 833 µgig dans les poumons, 716 µgig dans les reins, 259 µgig 
dans l'encephale) (Augier et coll., 1993a-b). 

L'origine des metaux et metallo"fdes est essentiellement d'origine 
anthropique, mais ii ·taut egalement prendre en compte les emissions naturelles 
(volcanisme en Mediterranee par exemple). Des quantites importantes de 
cuivre sont liberees en mer par lixiviation des peintures anti-salissures (Augier 
et coll., 1996a) et de zinc provenant des anodes de protection des bateaux 
(Augier et coll., 1966b). 

Les PCB ant ete reveles dans le lard, le foie et les reins du Dauphin bleu 
et blanc. II a ete constate que de fortes concentrations etaient souvent liees aux 
mortalites en masse lors de l'epidemie a Morbillivirus.

Les alterations histologiques observees sont concomitantes de fortes 
charges en Pb, Cd et Hg. L'atteinte du rein se traduit par des modifications du 
cortex, des corpuscules de Malpighi et de l'espace de la capsule de Bowman; 
la region medullaire montre souvent des signes de proteinurie. Le rein presente 
un aspect de vieillissement meme chez des animaux jeunes. Le mauvais etat 
du rein se repercute sur la regulation de l'eau, done sur le volume sanguin et la 
pression arterielle. II en resulte encore des alterations du foie, des poumons, 
puis du creur (lsetti, 1992; Bariteaud, 1993; Verneau, 1993; Frodello, 1"994; 
Vaillon, 1993; Frodello et coll. 1995-1996; Viale et coll., 1997). 

L'analyse des causes de mortalite montre un effet des captures dans des 
engins de peche pour plus de 50 % des cas. En plus de l'epizootie a

- H-



Morbil/ivirus chez Stenella coeruleoalba en 1990-1992, les autres causes sont 
difficiles a determiner sauf quelques cas d'occlusion gastrique occasionnees 
par des plastiques: presence d'une bache en plastique de 10 m2 chez un 
Cachalot (Viale et coll., 1992). 

Les Cetaces sont susceptibles de servir d'indicateurs d'une degradation 
progressive de la Mediterranee (Viale, 1994) et de jouer un role d'alerte a la 
pollution de la mer indecelable par la seule analyse de l'eau (Oliver et coll., 
1998). lls pourraient servir a mettre en place un reseau de surveillance 
complementaire des reseaux de surveillance de la qualite des eaux deja en 
place (RNO, REMI, REPHY). 

Reglementation 

Toutes les especes de Cetaces sont protegees par l'arrete du 27 juillet 
1995, publie au journal Officiel du 1 octobre 1995, applicable en France, y 
compris dans la zone economique, dans la collectivite territoriale de Mayotte et 
dans le territoire des terres australes antarctiques frarn;:aises. 

Le "whale-watching" constitue egalement une preoccupation. Une 
reunion de travail est prevue afin de faire le point sur ce probleme et reflechir 
sur une legislation a mettre en place. Toutes les informations disponibles sur ce 
sujet, et tout particulierement celles concernant la Mediterranee, seront les 
bienvenues. 

En ce qui concerne le Sanctuaire de mer Ligure, les Ministres italien et 
fran9ais charges de !'Environnement, ont relance la procedure, avec !'intention 
de signer un accord avec la Principaute de Monaco avant la fin de l'annee. 
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Mammiferes marins (Phoque moine et Cetaces) adoptes dans le cadre du 
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Rapport national d'activites 
Phoque moine de Mediterranee 

En 1994, dans l'impossibilite de justifier la prolongation des efforts 
financiers et humains consentis depuis 10 ans, le Ministere charge de 
!'Environnement a decide de mettre fin a !'experience de reproduction en 
captivite du Phoque Moine de Mediterranee. Ainsi ce projet devait s'arreter a la 
production d'une methodologie. 

Ce programme correspondait aux normes etablies par l'UICN qui 
recommande la ·mise en place de la reproduction en captivite lorsque la 
population d'une espece menacee est inferieure a 1 000 individus. 

Une note de 1994 (Anonyme, 1994) indiquait que le projet de 
reproduction en captivite, outil de la derniere chance, pourrait connaitre deux 
issues possibles 

- ne pas servir, si des mesures efficaces et effectives etaient prises et
appliquees et assuraient l'arret des destructions ;

- devenir urgent si la population continuait a regresser, de fa9on
progressive (comme les chiffres l'indiquaient depuis une quinzaine
d'annees) ou de fa90n brutale (maree noire ou epizootie).

On peut noter le ton premonitoire de cette note puisque la population du 
Sahara occidental vient de passer de 300 individus a une centaine seulement, 
vraisemblablement a la suite d'une intoxication par des phytotoxines (Aguilar, 
1998) 

Meme si la France n'envisage pas de reprendre un projet de 
reproduction en captivite, ii semble que cette experience aurait pu 
eventuellement permettre d'etre en mesure de pouvoir faire face au pire, 
comme nous le connaissons aujourd'hui. 



Reglementation 

La protection des Pinnipedes est assuree par l'arrete du 27 juillet 1995, 
publie au journal Officiel du 1 octobre 1995, applicable en France, y compris 
dans la zone economique, dans la collectivite territoriale de Mayotte et dans le 
territoire des terres australes antarctiques franc;:aises. 
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National Report on the implementation of the Action Plan for Cetaceans 

GREECE 

presented by the Greek delegahon during the Meetings for the Evaluation of the Action Plans 

for endangered Marine Species, Arta, 29 - 31/10/98 

I. Greece has ratified the International Conventions of Barcelona, Bern, CITES which hold

relevant provisions for the conservation of cetaceans. The ratification of Bonn Convention

is underway, nevertheless, the provisions of this Convention are implemented by Greece

as a member State of the European Communities, by means of an E.C. Regulation.

Furthermore, Greece has signed the ACCOBAMS agreement and it is in process of

enacting it through the Greek House of Parliament.

2. At the national level, deliberate killing of cetaceans is prohibited and the competence for

issuing licenses for handling stranded animals and carrying out non- lethal research, as

well as implementation of the CITES provisions lies with the Ministry of Agriculture. The

use of drift nets is not allowed in the country.

3. Co-ordination meetings by the Ministry of Environment were carried out during the

epizootic of dolphins in the Mediterranean (1991-92), which allowed the collection of data

of stranded animals, through reports of the Port Police Authorities and the involvement of

the Veterinary Service and local authorities in coastal areas and islands, and the

collaboration of scientific groups which carried out necropsies and tissue sampling for

further investigations. The National Marine Research Centre in Athens, the Marine Biology

Institute of Crete, NG Os such as MoM (Hellenic Society for the Protection and Study of the

Monk seal) and the Greek office of Greenpeace, as well as other interested scientists and

individuals took part in this effort and have, since, published their results.

4. Occasional strandings of cetaceans have continued to be reported in the following years

and relevant data have been published as well. Surveys on the distribution of species

have been conducted by means of questionnaires and identification guides have been

issued and circulated in coastal areas and islands by interested parties. Handling of alive

stranded animals has been carried out by individuals holding the necessary permits.

5. During the last 4 years, more systematic surveys have been carried out in some parts of

the country, including the Ionian Sea, the Gulf of Corinth and other areas, by TETHYS

institute, the DELPHIS Society, the University of Athens and others.

6. Awareness and education efforts by NGOs have been conducted to a certain extent and it

seems that they will continue in the future.

7. The organisation of a nation-wide survey with the most appropriate methods is the most

outstanding of the priorities with regard to cetacean conservation. Following this, there is

a need to establish a system of collaboration between interested groups and individuals

concerning exchange of data on strandings, and handling of alive animals. The third issue

of priority is identifying conservation actions in the most important areas tor cetaceans.
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STATUS OF THE POPULATIONS AND IMPLEMENTATION OF THE 

ACTION PLAN FOR THE MANAGEMENT OF THE MEDITERRANEAN 

MONK SEAL (Monachus monachus) IN GREECE

by Panayiotis DENDRINOS 
MOm/Hellenic Society for the Study and Protection of the Monk Seal 

INTRODUCTION 

This document, is an assessment of the status of the populations and of the up to date 
implementation of the UNEP/MAP Action Plan for the Management of the Mediterranean Monk 
Seal (Monachus monachus) in Greece. It consists of two parts: The first contains recent available 
information on the status of the highly endangered species Monachus monachus, in Greece, as well 
as, the initiatives undertaken for its conservation throughout the country; the second part is an 
assessment of the implementation of the MAP/UNEP Action Plan for the Management of the 
Mediterranean monk seal in Greece. 

STATUS AND CONSERVATION OF THE MEDITERRANEAN MONK SEAL IN GREECE 

A. Legal protection

The Mediterranean monk seal (Monachus monachus) is under strict legal protection in Greece. By 
ratifying international conventions and by putting in force national legislation Greece is protecting 
not only the species itself, but its habitat as well. In particular with: 
• Law 1335/14-3-1983 the Bern Convention is ratified.
• Laws 855/78 and 1634/18-7-1986 Barcelona Convention and all related protocols are ratified.
• Law 2055/30-6-1992 the CITES (Washington Convention) is ratified and it was put into force on

6-1-1993.
• Law 2204/15-4-1994 ratifies the Rio Convention on biological diversity.
• Presidential Decree 67 /81/29-11-1980 monk seal is considered as a protected species and its

capture or killing is forbidden.
• Law 1650/ 16-10-1986 introduces legislation constituting the protection of the environment in

Greece.
• Law 743/77 introduces legislation for the protection of the marine environment.
• Presidential Decree 519/16-5-1992 the National Marine Park of Alonnissos Northern Sporades

(NMPANS) was established with special mention to the conservation of the largest breeding
Monk Seal population in the Mediterranean.

• Presidential Decree 100/27-2-199 5 monk seal habitats at the NW part of the coasts of Samos
island are under strict protection.

In addition it should be mentioned that through: 
• Law 1337/14-3-1983 coastal areas are under special protection regulations.
• Law 420/26/1970 (fisheries' code) governs fisheries' activities and through prohibiting illegal

activities conserves fish stocks.



B. Status of the species

Currently and especially after the severe die-off, which affected the large monk seal colony of Cabo 
Blanco in May 1997 (Aguilar et al. 1998; Forcada et al. 1998), the largest remaining Mediterranean 
monk seal population or group of populations occur in Greece (Reijnders et al. 1993, 1997). 

The species remains widely distributed throughout the country as it is shown in Figure I. This 
conclusion is based on the results obtained through an extensive and long-term study, which is part 
of a Rescue and Information Network (RINT). RINT, established in 1991 by MOm/Hellenic 
Society for the Study and Protection of the Monk Seal, consists of a network of more than I 000 
contacts in coastal Greece, with which there is a continuous communication through questionnaires 
received by mail and direct interviews of observers contacted during expeditions to coastal areas. 
Further more, the sightings of new-born pups, recorded through RINT in a number of different 
areas (Figure 2), which are indeed closely matched with the areas with high frequency of seal 
sightings, and the consistency of such observations during the last 7 years, provide evidence that 
several breeding populations are found within the species range in Greece (Adamantopoulou, et al., 
1996, 1998). 

The geomorphology of the country (approx. 15000 Km of coasts, large number of isolated rocky 
islands, large number of sea-caves many of them with underwater entrances), the fact that monk 
seals in Greece are found on isolated locations and seek refuge in coastal caves, as well as, the 
limited knowledge on parameters like the movements of the animals, make the study of the species 
and the determination of particular populations logistically difficult. The above factors prevented 
the up to date accurate estimation of the total size of the seal population in Greece. Estimates based 
on the size of particular populations from specific parts of the country, give a total number of 
individuals that varies between 200 to 300 (Reijnders et al. 1993, 1997; Cebrian et al. 1998). 

In contrast to the above situation, the status of the species in specific areas of the country has been 
monitored consistently for a number of years. In particular, the best studied breeding populations 
are in the Northern Sporades islands, in the Aegean Sea and the islands of Zakynthos, Kefallonia, 
Ithaca and Lefkada in the Ionian Sea. 

In the Ionian Sea, field work has been conducted separately by different researchers on the island of 
Zakynthos and the island complex of Kefallonia-lthaca-Lefkada. The current estimates for the 
above two study areas provide a minimum population of 12 different individuals, recorded during 
the last four years, for the island complex of Kefallonia-Ithaca-Lefkada, and a minimum population 
of 9 different individuals for the island of Zakynthos(Karavellas, et al., 1996: Panou, et aL, 1996). 
In addition, births have been recorded every year in both areas (2 per year on the island of 
Zakynthos and 1-4 per year on the islands of Kefallonia and Ithaca). Furthermore, a fact that must 
be taken under consideration is that these two study areas are in close geographic proximity. Thus, 
there may be significant amount of interchange between the two sub-populations or they may even 
form a single interbreeding population. 

In the N. Sporades and especially in the protected area of the National Marine Park of Alonnissos 
N. Sporades (NMP ANS), through the up to date analysis of the data collected from 1990 until 1997,
at least 43 different adult and 8 juvenile individuals have been identified. The oldest animal
recorded in the area was determined to be a 44 years old male (MOm/HSSPMS, I 995). It is fmiher
significant to note that for the last five years an average of 7 births per year has been recorded in the
NMP ANS area. In total, 48 different new-born pups, of equal sex ratio, have been identified
(Dendrinos et al., 1996, 1998; MOm/HSSPMS, unpubL data). In addition to the population



parameters recorded the monitoring work conducted in the area has allowed for the collection of 
previously unavailable data on the basic biology of the species. Births recorded in the area are 
distributed between July and December with a peak in October. The average total length (nose to 
flipper) in individuals of ages between 2 and 25 days was found to be 108,5 cm, while the average 
weight was 16 kg. The moulting of the pups was observed to start at the earliest at the age of 30-40 
days and to last at least for 15 days. During the first two months of their development, pups have 
been observed to spend considerable time with their mothers. They were observed to enter the sea 
in the first week of life, even in the absence of their mothers and to change shelters and travel 
distances of several hundred meters even at an early age (Dendrinos et al., 1996, 1998; Tounta, 
pers. comm.). 

In terms of the seasonal pattern of activity of the seals, the results from the analysis of data 
collected in the NMP ANS area, indicate that the animals visit caves and stay there for longer 
periods during winter. In terms of the seals' daily activity patterns, the data collected indicate 
activity during the day and cave usage during the night (Dendrinos et al., 1994). Similar results 
were obtained for the seals in Ionian sea (Hiby et al., 1987; Jakobs & Panou, 1988; Karavellas et al., 
1995). 

In terms of the species movements, no direct study has been conducted up to date. However, data 
collected through recent monitoring work indicate that adult seals are able to cover distances of 50 
nautical miles within a few days period (MOm/HSSPMS, unpubl. data). 

Apart from the results obtained in the above areas, it should be mentioned that monitoring work has 
been initiated in 1997, in 3 more areas within the Aegean Sea, and in particular the Eastern Aegean 
(the islands of Samas, Ikaria and Fourni), the Dodecanese (the islands of Karpathos and Kassos) the 
Cyclades (the islands of Milos, Antimilos, and Polyaigos). Up to date, a significant number of suitable 
habitats have been identified within each of these areas. Furthermore, during the last breeding season, 
8 newborn pups were recorded in these areas, while reports for 2 additional pups were collected. 
These recent results indicate that the above three areas may host important breeding monk seal 
populations (MOm/HSSPMS, 1998). 

C. Threats to the species

The two factors that still remain important threats for the monk seal populations in Greece are: 

1. Mortality, mainly due to deliberate killings (primarily caused by fishermen). Results obtained
from a recent study on the causes of mortality indicate clearly that deliberate killing is the most
frequent death cause in adults and juveniles monk seals (Androukaki et al 1996,1998).

2. Continuous loss of available habitats due to a variety of increasing human activities like industry,
boat activity and uncontrolled tourism development.

Other factors, such accidental deaths of seals due to entanglements in fishing gear, pollution, 
shortage of available food due to overfishing, disease and intrinsic biological factors do not appear 
to play a significant role at present for the survival of the species, but may prove to be important for 
the future (Archipelagos-MOm/HSSPMS 1996). 



D. Initiatives for the conservation of the monk seal in Greece

National authorities considering that within the country the one of the largest remaining monk seal 
population is found, has taken and supported several initiatives for the protection of the species, in 
close collaboration with non govermental organisations. These initiatives were based on guidelines 
and recommendations set forth by national and international and experties. 

In 1996, two non govermental organisations with long experience on the study and conservation of 
the species in Greece, elaborate a proposal in order to form a long term national strategy binding 
both national and EU-authorities (Archipelagos-MOm/HSSPMS 1996), The above strategy 
proposal was favourably received by the National authorities and was welcomed hy the relevant 
private bodies. Based on this strategy, means, "tools", for the effective conservation of the species, are: 
• The establishment and effective management of"special areas of conservation" (in accordance

with the EU Habitat Directive terminology)
• The reduction of human caused mortality related to fisheries
• The information to and education of the public
• The research on the biology and ecology of the Mediterranean monk seal
• The rescue and rehabilitation of sick, wounded or orphan animals
• The reduction of pollution
• The reduction of overfishing
• The improvement and enforcement of the existing legislation
• The breeding in captivity and the introduction to/establishment of colonies, as a last solution
From the above means, the establishment and effective management of special areas of conservation
and the reduction of human caused mortality, always accompanied by public awareness campaigns,
are considered to be of highest priority.

Recently, at the end of 1997, the Greek Ministry of Environment Physical Planning and Public 
Works, taking into consideration the above strategy, has formulated the National Action Plan for the 
Protection of the Monk Seal in Greece, in order to ensure through specific activities the long term 
conservation of the species. The plan of actions, targeting both the known important for the species 
sites and the rest of the country, is already in effect and several of the activities included within it 
are already in progress. It should be mentioned that non govermental organisations (MOm/Hellenic 
Society for the Study and Protection of the Monk Seal, and others) play a key role in the 
implementation of the above plan of actions. 

During the last years a number of initiatives have been taken, the mam of which can be 
summarised as follows: 

• The establishment and effective management of"Special Areas Conservation"
In terms of the creation of conservation areas, Greece established the first National Marine Park
of the country in Alonnissos - N. Sporades, on May 1992. Within its area of approx. 2200 kn/
human activities are regulated, in order to conserve the most important monk seal population in
the country and its habitat. Tourist activities or other human activities are regulated, and
especially in areas where breeding sites exist human activities are prohibited. In the last six
years the regulations of the Park are enforced through active guarding of the NMPANS.

The case of the NMP ANS, where legal regulations are established, and enforced through 
continuous monitoring and surveillance activities, co-financed by EU and National authorities, 
(MOm/HSSPMS, 1995) and where extensive long term sensitisation campaigns have been 



conducted, is a good example in achieving the above objective. In this area, the species is 
effectively protected, while at the same time provisions for the sustainable development of the 
area provide opportunities to local fishermen communities. This is done by regulating industrial 
fisheries and thus reducing over fishing to the advantage of local coastal fishermen. Even 
though, up to date a formal management body for the NMP ANS has not been formally 
established, the Ministry of Environment has recently initiated the procedures that are expected 
to lead to its establishment. The long-term conservation of the area will be ensured by the 
formation and effective operation of such a body. 

In 1995, within the framework of the Physical Planning of the island of Samos (eastern Aegean 
Sea), a strict reserve was created (Presidential Decree 100/27-2-1995), with emphasis on the 
protection of monk seal habitats. The protected area includes part of the NW coasts of the island. 

Furthermore, Greece proposed 35 different sites within the country, as important for the species, to 
be included in the network of Special Areas of Conservation (SAC), following the implementation 
of Directive 92/43/EEC for the conservation of natural habitats and the creation of the European 
NATURA 2000 network. 

Lastly, a project was initiated in 1997 that will promote the establishment of additional conservation 
areas for the species. The project entitled "The Mediterranean Monk Seal in Greece: Conservation in 
Action" that will be completed by the year 2000, is co-financed by the European Commission (D.G. 
XI) in the context of the LIFE-Nature Program, the Greek Ministry of Environment and
MOm/HSSPMS and is conducted by MOm/HSSPMS (at three areas of the Aegean sea) and by WWF­
Greece (at the Ionian sea). The project consists of a series of interdependent actions at four ( 4) key
geographic areas, where information has shown that they host monk seal populations: the Eastern
Aegean (the islands of Samos, Ikaria and Foumi), the Dodecanese (the islands of Karpathos and
Kassos) the Cyclades (the islands of Milos, Antirnilos, and Polyaigos) and the Ionian islands (the
north-western coasts of Zakynthos). The activities that will be conducted in the framework of this
project can be grouped into the following three categories:

◊ Field Work
The field work conducted in the areas targeted in the project, will concentrate in three different fields,
namely, monitoring of monk seals and their habitat, monitoring of the abiotic and biotic environment
in collaboration with the University of Athens, and recording of human activities.
◊ Management Plans
A team of experts on management of protected areas, taking into consideration all available
bibliographic data and the data collected during field work, will design specific management plans in
accordance to the relevant legislation for each of the areas of interest. The management plans will
include conservation measures for each area, and proposals for their future sustainable development.
In the process of preparing the management plans, the proposals for the different conservation
measures for each area will be developed in collaboration with the relevant national and local
authorities. This collaboration, will promote the acceptance and future implementation of realistic
conservation measures at the local scale, and will ensure the approval of the management plans for
legislation by the relevant national authorities. Furthermore, the future implementation of the
protection measures, will be through specific proposals for the structure and operation of the
administrative/management bodies.

◊ Public Awareness
Since sensitisation of the public is an essential element of any conservation effort, a series of public
awareness campaigns will be conducted during the project. The campaigns will be based on the
national and local mass media, the distribution of printed material, the use of mobile exhibits, and the
operation of information centres in each region targeted. In addition, special events and presentations
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will be held for the public, and most importantly, a program for environmental education at the 
schools of these areas will by conducted for tbe duration of the project. 

Thus, through this project, in these areas and specifically in the sites proposed to be included in the 
NATURA 2000 network, the establishment of Special Conservation Areas will be promoted, so as 
to conserve their coastal and marine environment and especially the highly endangered Mediterranean 
monk seal. 

• The reduction of human caused mortality related to fisheries

In terms of reducing monk seals' mortality, apart from the existing legal protection of the species 
(see above), legislation also exists prohibiting the use of destructive fishing techniques (dynamite, 
chemicals, etc.), as well as, scuba diving, thus further decreasing the disturbance to the animals. 
Continuous communication and collaboration with the Port Police authorities throughout the country 
has in many cases promoted the enforcement of the legislation. This is especially true in the case of 
the NMP ANS, where regulations are actively enforced and where for almost a decade no deliberate 
killing has been recorded (MOm/HSSPMS, 1995; Androukaki, et al., 1998) 

An important factor towards the reduction of deliberate killing of animals is the sensitization of the 
general public and of specific target groups. Up to date, a number of sensitization campaigns have 
been established at a local level, especially in the Northern Sporades islands, in the Aegean Sea and 
the islands of Zakynthos, Kefallonia, Ithaca and Lefkada in the Ionian Sea. Furthermore, at the 
national level, the Rescue and Information Network operating throughout Greece has established a 
good working relationship with fishermen and authorities, thus contributing to the collection of 
information on the species and the rescue of wounded animals and in parallel altering fishermen's 
attitude towards tl1e monk seal. 

• The information to and education of the public

In terms of information/education progran1s, apart from the already mentioned information network, 
almost all the organisations involved in the protection of the monk seal conducted large scale 
information and public awareness campaigns. An array of informative material addressing the 
problem of the monk seal conservation has being published and distributed not only to the Greek 
general public, but to tourists as well, especially in areas important for the species. The above effort 
has been greatly assisted by the mass media, which have covered these efforts to a great extent 
during the last few years. 

Special attention has been given to the sensitization of the children by conducting environmental 
education programs to schools throughout Greece. Educational programs have been conducted for a 
number of years at the local level especially in coastal areas (Archipelagos, 1996; MOm/HSSPMS. 
1995; 1996), and a large scale environmental education program has been in operation by 
MOm/HSSPMS in Athens for the last 7 years. It is estimated that up to date, approximately 120,000 
students have participated in these programmes (MOm/HSSPMS, 1991; 1992; 1993; 1994; 1995; 
1996; 1997) 
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• The research on the biology and ecology of the Mediterranean monk seal

With respect to research on the biology and ecology of the Mediterranean monk seal, the teams that 
have conducted monitoring work on specific populations within Greece had the opportunity to 
advance the existing knowledge on the species biology. In particular the research teams working tin 
the areas of the Northern Sporades and in the Ionian islands have collected in the field data, not 
previously available, on the basic seal biology, ecology, behaviour, habitat choice, identification 
techniques, genetics, infectious diseases, pollution, diet choice and interaction with fisheries 
(Dendrinos et al., 1994, 1996, 1998; Karavellas, 1994; Karavellas et al., 1995; Panou et al., 1993, 
1996) 

In addition, advances have been made in the methods for collecting and analysing data from 
observations from non-specialists in order to monitor the status of the species through the operation 
of the Information Network (RINT) mentioned above. 

Furthermore, apart from work conducted in the field, data on the species has been collected with 
respect to the development and behaviour in captive condition, handling, rehabilitation and 
veterinary care of seals through the operation of the Rescue and Rehabilitation Centre (SRRC) in 
Alonnissos (MOm/HSSPMS, 1997). 

• The rescue and rehabilitation of sick, wounded or orphan animals

MOm, the Hellenic Society for the Study and Protection of the Monk Seal, considering the status of the 
Mediterranean monk seal as precarious and recognising the fact that rescue and rehabilitation of sick, 
wounded or orphan animals is a priority action for the conservation of the species, initiated, in 
collaboration with the Seal Treatment and Research Centre of Pieterburen, the Netherlands, a 
rehabilitation programme for the Mediterranean monk seal in Greece in 1990. The aim of the 
Programme is to increase the survival possibilities of animals needing aid and to release them 
healthy to their natural environment. The Centre operates with specialised personnel from the above 
two bodies and recently, with the collaboration of expert veterinarians from the Veterinary School of 
the University of Thessaloniki. During the animals' rehabilitation period, apart from the veterinary 
care provided, the animals are also prepared for their reintroduction to the wild life (HSSPMS and 
SRRC, 1991; MOm/HSSPMS, 1995; MOm/HSSPMS, 1996a). The Centre operates with all 
necessary official permits from the appropriate State authorities following specific operational 
protocols. 

Apart from the main goal of the project, the following further objectives are also achieved during the 
operation of the rehabilitation programme: 

◊ The study of certain aspects of the species biology, relative to the development, physiology,
parasitology, immunology, virology, bacteriology, behaviour, veterinary care. The data collected for
these animals in captivity are of considerable importance, since similar information is difficult, if
not impossible, to collect from animals in the wild.

◊ The creation of a bank of samples from the animals treated. These samples, may prove to be of
considerable importance in studies of the species biology (e.g. genetic determination and
relationships between populations).

◊ The acquisition of further knowledge and experience related to the species in captivity. This will be
essential for the effective conservation of the species in cases of emergency (epidemics,
catastrophes, breeding in captivity).



0 The rehabilitation project itself and the awareness material produced from the project, provide a 
powerful tool in the overall public awareness campaign for the conservation of the monk seal at the 
local, national and international level. 

During the operation of this programme and up to present (1987-1996), eleven monk seal pups have 
been treated in the facilities of the Seal Treatment and Rehabilitation Centre (STRC), and the Seal 
Rehabilitation and Research Centre (SRRC). Six animals completed the treatment successfully and 
were released in their natural environment within the only actively protected area of Greece, the 
National Marine Park of Alonnissos - N. Sporades (Reijnders at al. 1989; 't Hart et al., 1990; 
MOm/HSSPMS and SRRC, 1991; MOm/HSSPMS, 1995; MOm/HSSPMS, 1996). The release of 
these animals and their successful reintroduction to the natural environment provide a further 
incentive for the continuation of the efforts to protect the species and its habitat. 

• The reduction of overfishing

Even though specific initiatives have not been taken towards this issue in the context of specific monk se, 
projects, steps taken on a local scale for the establishment of marine conservation areas and the enforcement c 
special fishing regulations has been a tool towards the reduction of overfishing. The case of the NMPANS i 
a good example, where within a conservation area for the monk seal, fishing activities are regulated in sue 
a way that fishing grounds are also protected from overfishing. The same rational may be followed in tl; 
design of future conservation areas for the species (see LIFE project above). 

• The breeding in captivity and the introduction to/establishment of colonies, as a last solution

Captive breeding and translocation programmes have made significant contributions to the 
conservation of some endangered species and should be considered as a potential conservation 
measure for the monk seal in Greece. However, such programmes are expensive and the 
establishment of a captive population is likely to involve significant human intervention in the wild 
population. In addition, some information which is crucial for evaluating the probability that a 
progrannne will be successful, such as the survival to first breeding of monk seals in captivity, is 
not available at present. The costs and benefits of any captive breeding programme will have to be 
carefully evaluated before it is initiated. This evaluation will require detailed information on: the 
numbers, origin, age, sex and genetic structure of the initial population; the location, history, 
facilities and financing of the place where captive breeding will take place: and the expected 
contribution of the progrannne to the long term conservation of the species. The release of 
animals from a captive breeding programme will not make a significant contribution to the 
conservation of the species unless all the other measures outlined in this proposal are also 
implemented. Thus, up to date no such initiatives have been initiated. It should be mentioned 
that the results obtained at the Workshop on the Population and Habitat Viability Assessment 
for the Greek Population of the Mediterranean Monk Seal (IUCN, 1994) indicated that at 
present such a project is not necessary and sould not be considered as of priority. 



ASSESSMENT OF THE IMPLEMENTATION OF THE ACTION PLAN FOR THE 
MANAGEMENT OF lHE MEDITERRANEAN MONK SEAL IN GREECE. 

In assessing the up to date implementation of the Action Plan for the management of the 
Mediterranean Monk Seal in Greece, the current conservation status and the initiatives taken 
towards the species conservation were evaluated on the basis of how they are advancing the specific 
action points of the Plan. In particular: 

Points 1-6 
It is evident from the above section that Greece (both State authorities and private bodies) do 
consider the Mediterranean monk seal as a priority within their overall conservation policy. 
Advances on the conservation of the species have been made through specific initiatives both at a 
local and at a national level. It should be noted that the above initiatives follow a holistic 
conservation approach and indeed form a concrete conservation program which is currently actively 
implemented. 

Lastly, the fact that the Greek Ministry of Environment has recently formulated a specific plan, the 
National Action Plan for the Protection of the Monk Seal in Greece, in order to ensure through 
specific activities the long term conservation of the species, is a clear indication of the intentions of 
the Greek State. 

Points 7-12: Reduction in Adult Mortality 

As it was presented above, several initiatives have been taken towards this objective. These 
initiatives have taken into consideration and have followed all the relevant action points (with the 
exception of point l 0) and have been successful when they were implemented at the local scale ( e.g. 
NPMANS). Effort is being made, using the experience already acquired, to extent such initiatives to 
additional areas (see LIFE project). 

At the national scale, the operation of RINI is contributing greatly to the sensitisation of fishermen 
and of coastal inhabitants and should be continued. Additional effort should also be put into 
extending the enforcement of the existing relevant to fisheries legislation to the whole of coastal 
Greece so as to further reduce this threat. 

Points 13-16: Establishment of a Network of Marine Reserves 

As it is evident from the above, Greece has taken a considerable step towards this goal through the 
establishment of the National Marine Park of Alonnissos Northern Sporades. In fact this marine 
reserve ensures the conservation of the most important population of the species in the 
Mediterranean. 

Furthermore, the work conducted up to date in surveying the Greek coastline and in monitoring the 
status of the species in the whole of Greece and in particular areas, have allowed for the creation of 
an inventory of the areas important for the species. These areas were promoted and the vast majority 
were included in the sites proposed for the EU NATURA 2000 Network, thus ensuring their future 
designation as Special Areas of Conservation (SAC). Already a number of these sites are being 
investigated and monitored, through the LIFE project mentioned above and they will be proposed to 
become SACs in the near future. These areas, which are strategically distributed within the species 
range in Greece, in conjunction with the NMPANS, will form the first Network of reserves 



specifically designed for the conservation of the monk seal, thus ensuring the protection of a 
significant number of important breeding populations and their habitats. 

Points 17-22: Research, Data Collection and Rehabilitation. 
In terms of these objectives, as it was presented above, in Greece considerable advance has been 
made. In particular, the operation of long-term monitoring programs, using appropriate non­
intrusive techniques, proved to be effective in the research and data collection with respect to the 
monk seal. Additional effort should be made to tackle issues, where knowledge is still limited, 
especially in terms of seal-fisheries interaction, food availability and movements of animals. 

Furthermore, considering the extensive coastline of the country, the existing operation ofa network 
of observers, RINT, has proven to be an effective approach in monitoring the general status of the 
species throughout the country. 

The establishment and operation of the STRC, the only such centre in the Mediterranean, has up to 
date adequately covered the needs for treatment and rehabilitation of animals for the whole country. 
The recent mass mortality in the Atlantic population of the species showed the necessity for the 
existence of such facilities and for the preparation of facilities, infrastructures and specialised 
personnel to face such cases that could affect large segments of the seal populations in the Eastern 
Mediterranean. 

Lastly, as it was elaborated in the previous section, taking into consideration the advances in the in
situ protection in Greece, tl1e status of the species does not at present warrant the initiation of 
programmes related to points 21 and 22. 

Points 23-27: Information Programmes 

The up to date initiatives relevant this issue have contributed considerably in the sensitisation of 
particular target groups (fishermen, port policemen, tourists, children, etc.) and of the general public 
both at the local and the national level. These efforts should be continued and should be a parallel 
activity to any other conservation initiative. 

Points 28-32: Co-ordination, Review and Finance 

Greece, being in agreement to these points, has participated either by state authority delegates or by 
private organisation representatives to initiatives related to these objectives and has promoted both 
nationally and internationally the concept of co-ordinated action for the conservation of the species 
throughout its range. In addition, over the last years, Greece has been willing to offer technical 
assistance (participation to relevant expeditions, exchange of experiences, training of delegates 
from other member states) to any of the other countries within the species range. 
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REPORT ON THE IMPLEMENTATION OF THE ACTION PLAN 

FOR THE CONSERVATION OF CETACEANS IN THE 

MEDITERRANEAN SEA AND OF THE ACTION PLAN FOR 

THE MANAGEMENT OF THE MEDITERRANEAN MONK SEAL 

IN ISRAEL 

1. LEGISLATION:

a. Wildlife Protection Law, 1955: All vertebrates, apart from fish and a small number of

species defined as pets, are protected in Israel, by this law. A copy of the English 

translation of this law is enclosed. This law was updated in 1990 to include CITES 

regulations. All the marine mammals in Israel are fully protected by this law. 

b. The National Parks, Nature Reserves, National Monuments and Memorial Sites

Law, 1992: This law provides the legal basis of protected areas in Israel and also 

defines protected natural assets. All organisms are fully protected within nature 

reserves. A list of coastal and marine reserves is enclosed. 

c. The Fishery Ordinance, 1937 and Fishery Regulations: This ordinance includes

restrictions of the use of trawls in the Mediterranean Sea at a depth of less then 15 m. 

Trawl net mesh size will be at least 40 mm. The use of purse seine (lampara) is 

restricted when lights are used, to be used at no less than 15 fathoms depth. Mesh 

size of purse seine will be at least 20 mm. Mesh size of fish traps is set at a minimum 

of 30 mm. Use of explosives or poison in fishing is prohibited. There is restriction of 

minimum fish length for commercial fishing. Spear gun fishing is restricted around 

Haifa. Fishing is restricted in certain areas (near Shiqmona, Haifa Port and Jaffa Port). 

Fishing in rivers and river mouths is restricted. Fishing of sponges is restricted. 

Fishing of sea turtles is prohibited. 

Proposed new regulations will prohibit the use of beach seines and will prohibit fishing 

with spear guns while using pressurised breathing equipment. Maximal length of 

fishing will also be restricted. 



d. Israel has signed and ratified the SPA Protocol. ACCOBAMS is in the internal

process for being ratified. 

2. LAW ENFORCEMENT:

Nature protections laws are enforced by the Israel Nature and National Parks 

Protection Authority (the Ministry of Environment). Fishing regulations are enforced by 

the Fishery Authority (the Ministry of Agriculture). 

No case of intentional killing of cetaceans or enforcement is reported. 

3. STATUS OF CETACEAN POPULATIONS AND STUDIES:

Monitoring of st randed cetaceans and observations along the coasts of Israel are 

conducted by the Israeli Marine Mammal Research and Assistance Center (IMMRAC), 

headed by Oz Goffman. There are reports of dozens of cetaceans that are being 

observed along the Israeli coast (about 200 km). in the territorial waters (12 miles, 

depth 3-500m). Most common is Tursiops truncatus. There are also stable small 

populations of Stene/la coreuleoalba and Delphinus de/phis. Rarely observed: 

Pseudorca crassidens, Balaenoptera physalus, Grampus griseus, Physeter catodon, 

and Ziphius cavirostris. Since 1993 about 6-15 dead cetaceans are reported per year, 

usually due to stranding or accidental entangling in fishing gear. 

Dr. ltamar Tsur of The Hebrew University of Jerusalem, studies the pathology of 

stranded cetaceans. Morbillivirus infection was detected in one Tursiops truncatus, in 

1994. A copy of the publication is enclosed. 

4. STATUS OF MONK SEAL POPULATIONS:

The monk seal is extinct in Israel for some decades. Suitable habitat for monk seals is 

available at the north of Israel (Rosh Hanikra). 



5. PROPSED SURVEY OF CETACEANS IN THE EAST OF THE MEDITERRANEAN

SEA: 

The status of cetacean populations is little known in the east of the Mediterranean. It I 

seems to be generally agreed that there is need for further data collection. It is 

proposed to conduct a comprehensive survey from Turkey to Egypt and east to 

Cyprus. It will be conducted during about one month, preferably in the autumn, on 

board of a steady ship (30m). The co-ordination should be done by RAC/SPA, the 

survey conducted by a neutral party and researchers of each country will board the 

boat along the coastline of the respective country. 
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Activities carried out in Italy 
within the framework of the implementation 

of the Action Plan for the Conservation of Cetaceans in the Mediterranean Sea 

Giuseppe Notarbartolo di Sciara 
IC RA M 

1 . Legislation 

Cetaceans are protected in Italy by national law since 1980. Italy has ratified the Bonn, Bern, 
and Washington Conventions; has signed the Barcelona Protocol for Special Protected Areas 
and Biodiversity (1996 - to be ratified) and the Agreement on the Conservation of Cetaceans 
of the Black Sea, Mediterranean Sea and Contiguous Atlantic Area (ACCOBAMS) (1996 - to 
be ratified). Also, Italy joined the International Whaling Commission (1998); introduced the 
idea of the Ligurian Sea Cetacean Sanctuary (March 1992), and presented a formal 
agreement proposal (October 1998). Finally, as part of the European Union, driftnets will be 
outlawed from Italy starting 1 Jan 2002; a decommissioning process of the fleet is in progress. 
Legislation priorities can be considered at present the ratification of the Barcelona SPAMI 
Protocol and ACCOBAMS, and the finalisation of the Agreement with France and Monaco for 
the creation of the International Sanctuary for Mediterranean Cetaceans in the Ligurian Sea. 

A Studies on populations 
2. Status of species and populations

fin whales. Studies carried out in the Ligurian Sea include: population estimates, 
photoidentification, population identity, toxicology, distribution and abundance, behaviour, 
and acoustics. Distribution and relative abundance were also studied in the central 
Tyrrhenian Sea. 

striped dolphins. Distribution and relative abundance, population estimates, population 
identity, toxicology, acoustics in the Ligurian Sea. Distribution and relative abundance also 
in the central Tyrrhenian Sea and NW Sardinia. 

sperm whales. Distribution, relative abundance and acoustics in the Ligurian and 
Tyrrhenian Seas. 

common dolphins. Distribution and relative abundance in NW Sardinia, central Tyrrhenian 
Sea. 

• bottlenose dolphins. Distribution and relative abundance in Sardinia, central Tyrrhenian
Sea, N Adriatic Sea.

• pilot whales. Distribution and relative abundance in the Ligurian, central Tyrrhenian Seas.
Acoustics in the Ligurian Sea.

• Risso's dolphins. Distribution and relative abundance in the Ligurian and central 
Tyrrhenian Seas. Population identity, photoidentification and acoustics in the Ligurian Sea. 

• Cuvier's beaked whales. Distribution and relative abundance in the Ligurian and central
Tyrrhenian Seas; photoidentification in the Ligurian Sea.

C? 



Proposed status of regular cetaceans populations: 
Endangered: sperm whale, common dolphin. 
Vulnerable: fin whale, bottlenose dolphin. 
Low risk: pilot whale, Risso's dolphin, striped dolphin. 
Data deficient: Cuvier's beaked whale. 

Suggested priorities for studies of populations include: increase in both geographic and 
seasonal coverage of monitoring, endangered populations monitoring, and vulnerable 
populations monitoring. 

B. Studies on strandings
All activities on strandings in Italy are carried out by the Centro Studi Cetacei (Societa ltaliana
di Scienze Naturali, Milan) since 1986. A total of 2,147 specimens, belonging to 11 species,
where recorded along the national coasts in 11 years of operation (1986-1996). Data were
provided on major conservation problems (epizootics and fishery by-catch); over 376
specimens were secured to museum collections during the same period; necropsy, tissue
collection, mortality studies were also implemented.

Priorities for the stranding programme should include: increase of the geographic 
homogeneity, improve promptness of interventions, increase governmental involvement and 
obtain public support, increase ability to determine mortality causes, and finally, improve 
procedures to face problems posed by live strandings. 

3. Interaction with human activities

Interaction with human activities, to be properly addressed to solve existing and potential 
problems, include: 

Interaction with fishing: by-catch in pelagic fisheries and competition between small-scale, 
artisanal coastal fisheries and coastal odontocetes. 

Whale watching. It should be recommended that: whale watching must have a strong 
educational element; guidelines be adopted to minimise disturbance; a national registry of 
commercial whale watching operators be established; activities be regularly monitored; and 
scientific data be collected on all cruises. 

Noise. It should be recommended that effects be assessed, and when possible regulated, 
of human-produced noise in the marine environment, including noise deriving from 
industrial, military, research, and shipping sources. 

Traffic. Impact of maritime traffic on cetaceans should be assessed, and if possible 
mitigated, deriving both from traditional vessels and high-speed craft. 

Cu. -



"Mediterranean Monk Seal status in Italy with regard to the RAC/SPA 
Mediterranean Monk Seal Action Plan" 

Giulia Mo 
ICRAM 

PREMISE 
The Mediterranean monk seal, Monachus monachus, first received legal protection in 
Italy in 1939 under the auspices of article 38 of the hunting code and in 1992 was 
included in the list of particularly protected wildlife. 
The absence of a reproductively active monk seal population is linked to increasing 
human interference resulting in habitat degradation, direct and accidental killing 
through fishing gear, and disturbance of breeding sites by recreational activities. During 
the last ten years monk seal sightings have thinned out in frequency but are still 
perceivable. Since 1994 sightings have been reported nearly every year and pertain to 
the smaller islands situated off northeastern and southwestern Sardinia, eastern 
Sardinia, southwestern Sicily and the island of Pantelleria. Noticeable attention in this 
regard must also be given to a recent sighting in a neighbouring country (Malta) which is 
quite indicative due to its close proximity to the Sicilian coasts (Gruppo Foca Monaca 
WWF- Italy, unpub. data). 

IMPLEMENTATION OF THE ACTION PLAN 
Reduction in Adult Mortality 
Evidence of direct killing was reported until the late 1980's after which the animal's 
presence has been so scarce that no more deliberate killings have been declared 
(Marchessaux, 1989). Information campaigns aimed at reducing potential antagonism 
between seals and fishermen have not occurred because the species has no current 
known breeding sites and as such is theoretically considered extinct in Italian waters, a 
view shared by most academia and public officials. 

Establishment of a Network of Marine Reserves 
-Inventory of caves for inclusion in a network of protected areas for monk seals-
Coastal cave surveys aimed at identifying breeding and resting sites for the species
have been carried out by a few research expeditions on restricted portions of coastline.
The most recent survey of this type was conducted in 1994 by WI/VF-Italy along the
eastern Sardinian coastline, in an area extending from Cala Gonone to Capo Monte
Santu. The survey, which consisted in swimming along the thirty kilometers of coast,
resulted in the identification and mapping of 27 caves, 8 of which designated suitable
for use by several individuals and for eventual births and another 8 suitable only for
single individual use. Classification was based on the physical characteristics of the site
and its protection against rough sea conditions. No evidence of seal presence was
reported and the identified caves have not been checked again {WI/VF-Italy, 1995).



- Marine reserves covering both existing and potential monk seal habitats-
Italy has established 15 Marine Protected Areas many of which have certain habitat
characteristics that are suitable for monk seals (the Tuscan Archipelago, Asinara,
Maddalena Archipelago, Tavolara, etc.). A second set of areas is currently in the
process of being given similar protection. Although many of these sites momentarily
still lack a full-fledged managing scheme because of their recent institution, it can be
anticipated that Italy may, in the future, be able to provide a network of MPAs useful for
monk seal conservation.

Research, Data Collection 
Direct research on the species is difficult on national territory. A collaboration with 
foreign research groups was undertaken in 1997 between Gruppo Foca Monaca (a 
WVVF-ltaly affiliated taskforce) and SAD/AFAG (the Turkish Underwater Research 
Society). The project was conducted in Turkey as a feasibility study. It involved the use 
of an infrared illuminated videocamera placed inside a frequently used monk seal cave. 
The equipment has the non-invasive capacity of accurately monitoring a potential 
monk seal shelter and breeding site (SAD AFAG/ Gruppo Foca Monaca, unpub. data). 

Information Programmes 
Special information activities, geared to increase awareness in the sites where seals 
have been historically present, have been carried out in eastern Sardinia with the 
implementation of a monk seal visitors' center, established by WVVF-ltaly between 1994 
and 1996. Information campaigns were also organized by the latter group between July 
and September 1994 on several ferry connections between Italy and Greece as well as 
those connecting the mainland to Sardinia. 

PRIORITIES AND CONCLUSIONS 
The general misconception that the Mediterranean monk seal is extinct in Italy, because 
of the lack of a stable reproductive nucleus, has resulted in the absence of a national 
coordinated programme for research and data collection on the species' presence. 
Although the Italian coastal habitat no longer supports a known breeding group of monk 
seals, the reported sightings of individuals observed between 1995 and 1998 in 
northeastern and southwestern Sardinia, southwestern Sicily, and the island of 
Pantelleria, point to the effective presence of seals in these waters. However, the 
arbitrary nature of collection of such information may exclude observations of other 
sightings and therefore provide incorrect estimates of the actual presence of single 
individuals in Italian waters. The technical difficulties associated with monitoring single 
individuals and the limited information on the specific home range and extension of 
habitat use by the Mediterranean monk seal hinder further actions regarding site 
surveying and eventual establishment of protected areas. 
It is general consensus that monk seal individuals are capable of conducting 

movements of up to 50 nautical miles over a few days (Dendrinos, 1998). In light of this 
and the relatively short distances between the Italian coasts and foreign locations 
hosting a stable or questionable nucleus of seal individuals, an Italian plan of action with 
regards to this species may represent an important component for the survival of the 



remaining nuclei in the western Mediterranean. It would therefore seem advisable to 
support a national, coordinated, and long-lasting plan of action encompassing: 

1) Coordinated campaign for the retrieval and validation of information on sightings
2) Concurrent information campaigns in areas of sightings as well as in those with

historical presence of monk seals
3) Survey of coastal habitat characteristics in areas with sightings and in proximity to

foreign monk seal nuclei
4) Collaboration with research groups working abroad on stable or questionable nuclei

of seals, aimed at advancing the necessary biological and ecological knowledge of
the species

5) Implementation of protection measures and areas

REFERENCES 
Dendrinos, P. (1998):Status of the populations and implementation of the Action Plan 
for the Management of the Mediterranean Monk Seal (Monachus monachus) in Greece. 
In: Aguilar, A. (1998): Current status of Mediterranean Monk Seal populations. 
UNEP(OCA)/MED WG.146/4. 

Marchessaux, D. (1989): The biology status and conservation of the monk seal 
(Monachus monachus). Final report to the council of Europe. Nature and Environment 
Series, no.41. 

WWF-ltaly, (1995): Progetto per la protezione della foca monaca (Monachus 
monachus) e dell'habitat marino costiero attraverso interventi coordinati di salvaguardia 
e campagne di sensibilizzazione. Final report to the Ministero dell'Ambiente Servizio 
Conservazione Natura, Rome, Italy. pp.26. 
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Meeting of experts on the implementation of the Action Plans 

for marine mammals (monk seal and cetaceans) adopted 

within MAP/ Report of Lebanon 

29-31 October 1998 Arta/ Greece

Dr. Ghassan RAMADAN-JARAD!* 

All aspects of status, biology and behaviour of Monk Seal and Cetaceans in 
Lebanon are too poorly known owing to absence of studies related to these 
species. Subsequently, there are no existing direct programmes or plans to 
protect them in this country. 
During the two decades of tunnoil, chaos, and destruction ( civil war: 197 5-
1991) every aspect of Lebanon's social, natural and economic fabric was 
severely affected including the main components of human development, 
health, education, social services and natural resources. This fact highlights 
the need for great efforts in order to help the process of development, to make 
up for lost time and to catch up with the international community. With this in 
mind, Lebanon adopted several policies to repair what the war has done and 
consequently, the Ministry of Environment developed strategies to meet with 
some of the goven1TI1ental policies. Among these strategies, the creation by 
parliament decrees of three protected areas. Of these, one is an IBA and SPA 
Marine Protected Area, the Palm Islands Reserve. Thus, another area, Tyre, 
is now in parliament and expected to be declared very soon a nature coastal/ 
manne reserve. 

Though, in the absence of clear and updated legislation to protect marine life, 
the Palm Islands Reserve (PIR) is deeply concerned and will play an 
important role in the few coming years to extend legal protection to the 
marine mammals among others. 

The Monk Seal 

When I was a young boy living in Beirut, I remember, in early 1960s, the 
view of monk seals in the clear water surrounding the Grotte aux Pigeons 

"Raouche". Today this animal is an extreme rarety and according to a recent 
report published by the Ministry of Agriculture and UNEP in 1996, the last 
couples of Monk Seal were recorded in 1968 at Raouche and Amchit cliffs 
(c.40 km north to Beirut . While Kumerloeve (1976) states that this seal was 

• Manager of Palm Islands Reserve



still frequent in 1970 at Raouche. 
The occurrence of Monk Seal south to Beirut was also mentioned, only from 
January to March (IUCN, 1987). 
Palm Islands Reserve (5.5 km off El Mina at Tripoli of north Lebanon) 
constitutes an appropriate breeding habitat for the Mediterranean Seal, 
especially the Ramkine island which is highly relieved with rocks and 
provided with convenient caves. But unfortunately there is no past or present 
breeding evidence of the species in the area. According to the local 
community of El Mina, the �.1onk Seal was not uncommon visitor prior to the 
civil war, but because during the time of chaos and destruction, the PIR was 
heavily bombarded and fishermen were using all kind of illegal methods of 
fishing, the population of seals and its food stock were severely affected. 
However, the Management Team of PIR had the chance to observe one single 
individual at mid-way to the PIR on 17 May 1997. 

Other marine mammals 

The following animals are recorded in Lebanon (as per the report which was 
published by the Ministry of Agriculture and UNEP in 1996): 

Balaenoptera acutorostrata, Min Wale: Status uncertain. 
Balaenoptera musculus, Blue Wale: Status uncertain and endangered 
Balaenoptera physalus, Fin Wale: Status uncertain and endangered 
Delphinus de/phis, Common Dolphin: Common 
Gobicephala melaena, Pilot Wale: Status uncertain 
Grampus griseus, Risso' s Dolphin: Status uncertain 
ff yperodon rostratus, : Status uncertain 
Mesoplodon densirostris, : Status uncertain 

Phocoena phocoena, Harbour Popoise: Status uncertain 
Stene/la coernleoalba, Striped Dolphin: Common, occasionally captured 
Tursiops truncatus, Bottlenosed Dolphin: Common, occasionally captured 
Ziphius cavirostris, Cuvier's beaked Wale: Status uncertain 
Physeter macrocephalus, : Status uncertain 

It is obvious that there is lack of information on marine mammals and serious 
degradation of their population in Lebanon. Using the available information 

from Lebanon, within a Mediterranean context, it is possible to update and 

enforce the law of fishing in the country and contribute in the conservation 
and protection programmes for the area. 



The established PIR and (very soon) Tyre reserve will play an important role 
to ensure the survival and help the reconstitution of degraded populations of 
marine mammals. Why they should be, together with the Ministry of 
Environment and Ministry of Agriculture, involved in all Mediterranean 

conservation activities and efforts; especially, training programmes, 
documentary information material, co-ordination, and dissemination and 
exchange of information. 
At present, the Environment Protection Committee (EPC) which is managing 
PIR through a Management Team is developing an awareness programme for 
fishermen and local population, and an educational programme for school 
students to encourage them to support conservation and protection of Monk 
Seal. 
Within the framework of Protected Areas Project in Lebanon, the EPC is 

currently encouraging marine scientific research to gather data concerning 

relevant aspects of the biology and ecology of marine mammals. 

Finally, one should mention that the EPC contributed with efficacy in 
eliminating one of the most important sea pollution source, the coastal 
municipal rubbish dump o Tripoli which was closed in early 1998 as a result 
of efforts and co-operation between the EPC and decision-makers. 
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Report on the implementation at national level 

of the action plan for the conservation of cetaceans in Malta 

A number of cetaceans species are recorded in the Maltese territorial waters, the most common 
seems to be Stenella coeruleoalba. All the cetaceans species recorded are legally protected and 
it is illegal to catch or try to catch, sell, buy, exchange, or be in possession any cetaceans, dead 
or alive. 

Malta, besides being a party to the Mediterranean Action Plan, is also a Party to the Convention 

on International Trade in Endangered Species of flora and fauna (CITES) and also of the 
Council of Europe Convention on the conservation of European Wildlife and natural habitats 

(Bern convention). 

The obligations arising out of these conventions for the protection of cetaceans are faithfully 
reflected in the local regulations for the protection of cetaceans. 

More observation and studies need to be carried out on cetaceans in the Maltese territorial 
waters, more public awareness is needed and also more collaboration with fishermen, although 
the latter have already started to help in some way the accumulation of data, and are also 
showing more interest. 

However, more and more locally and regionally audio visual material is needed to help create a 
stronger awareness and to show the responsibility and obligation in contributing toward the 
further appreciation and protection of cetaceans. 

Since the publication of the regulations for the protection of cetaceans, a poster depicting the 
cetaceans recorded in the Maltese territorial waters was published and is in great demand in 
schools and other government departments and agencies. 

A Seminar on stranded cetaceans was organised in collaboration with a local NGO. The 
proceedings of this seminar will shortly be published. 

Recently a policy was formulated with regards to cetaceans strandings and following 
discussions with interested NG0s and several Government Departments an action plan was 
approved with regards to such strandings. Following the publication of the local regulations, 
all stranded cetaceans are being reported to the Environment Protection Department and during 
the last couple of years four strandings was brought to the attention of the Department; namely 

one Grampus griseus; one Ziphius cavirostris; one Tursiops truncatus; one Stene/la 

coeruleoalba. Research on such stranded dolphins is being carried out at the Biology 
Department of the University Malta. 
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Through the help of RAC/SPA, four environment officials from the Environment Protection 

Department and a researcher from the University attended two training courses on the 

observation and identification of cetaceans. 

As is the case with marine turtles, more work, observations and public awareness are needed for 

the better appreciation and protection of cetaceans. Audio visual material is urgently needed 

and perhaps this meeting can consider the production of such audio visual, based on the 
Mediterranean region, highlighting problems, research being done, data accumulated; and 

translated into popular jargon, which can be adapted in the language of the respective countries, 

so as to being to the attention of all the citizens of the Mediterranean the joint responsibility 

needed to protect cetaceans. 

Alfred E. Baldacchino, Environment Protection Departtment. Malta. 



RAPPORT SUR LA MISE EN OEUVRE AU NIVEAU 
NATIONAL DU PLAN D'ACTION POUR LA 

CONSERVATION DU PHOQUE MOINE AU MAROC 

Compte tenu du fait que la cote atlantique sud du Maroc abrite une colonie importante 
de phoques moines, ii etait urgent de veiller a la preservation de ce patrimoine 
biologique, culture! et historique en mettant en c:euvre un certain nombre de mesures 
visant a stopper le declin de cette population et a preserver son habitat. 

Protection legale 

L'interet a ete porte au phoque moine depuis 1986, des lors des efforts considerables 
ont ete deployes pour la protection de cette espece dent les actions les plus 
determinantes ont ete la mise en place d'un Comite National de Sauvegarde de cette 
espece sous l'egide du Ministere des Peches Maritimes et comprenant toutes les 
administrations et organismes concernes par la sauvegarde du phoque moine. Dans 
ce cadre, un arrete ministeriel a ete promulgue stipulant !'interdiction temporaire de 
peche dans la zone d'habitat de cette espece protegeant ainsi le phoque moine et son 
environnement. 

Un arrete ministeriel a ete egalement elabore par !'Administration des Eaux et Forets 
stipulant !'interdiction de la chasse du phoque moine entre autres. 

En outre, l'Office National des Peches (ONP) avait signe une convention avec le Pare 
National de Port-Cros (PNPC) en 1987, relative a une collaboration technique et 
scientifique entre les deux organismes respectifs pour la realisation d'un programme 
pilote visant la sauvegarde du phoque moine. 

A noter qu'en depit de !'existence d'instruments legaux, la survie du phoque moine est 
compromise en raison de !'intensification de l'activite de peche dans la peninsule du 
Cap Blanc. 

Actions entreprises 

Dans le cadre de la convention, plusieurs m1ss1ons de prospection et d'etudes 
demographiques ont ete effectuees par voie de mer conjointement par Jes chercheurs 
de l'lnstitut National de Recherche Halieutique (INRH), de l'lnstitut Scientifique (IS), de 
la Direction des Eaux et Forets (DEF) et du PNPC. Ces missions ont eu lieu dans la 
zone comprise entre Cap Barbas et Cap Corveiro ont permis de realiser des 
recensements par le biais d'observations directes a l'aide de canots pneumatiques ou 
par !'inspection a la nage dans les zones non accessibles par bateau. 



Protection et gestion des habitats 

Pour assurer une bonne gestion et protection de l'espece et de son habitat, deux 
projets pilotes ant ete elabores 

• La creation d'un espace protege sur la cote atlantique du Maroc (reserve au pare
national) englobant non seulement !'habitat du phoque moine mais aussi une zone
limitrophe garantissant la survie de cette espece

• La creation d'un centre de soins a proximite de la cote des phoques, ayant pour
tache d'assurer les soins necessaires et la rehabilitation des phoques malades au
abandonnes.

Programme de sensibilisation 

Une mission de sensibilisation a egalement ete organisee par l'INRH et le PNPC, dans 
les provinces du Sud, pour sensibiliser les populations riveraines et en particulier les 
pecheurs de la region Sud du Maroc, au probleme de la disparition du phoque moine. 
Du materiel de sensibilisation a ete distribue notamment, des depliants rediges en 
arabe et en frani;:ais et destines aux pecheurs. D'autres brochures, des posters, 
autocollants, ainsi que des "Tee Shirts" sur lesquels figure une photo de phoque 
moine ant ete egalement distribues aux ecoliers et eleves de Dakhla. 

Recherche et suivi 

Dans le cadre du Camile national de sauvegarde du phoque moine, un programme 
national de recherche a ete elabore pour l'etude du phoque moine. Ce programme 
vise: 

• La prospection des zones susceptibles d'abriter le phoque moine de Mediterranee;
• L'etude des zones frequentees par le phoque moine ;
• Le suivi des populations sur la cote atlantique sud en vue d'obtenir des donnees

relatives a la biologie et l'ecologie de l'espece.
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STATUS OF SPECIES AND POPULATION 

Resent initiative that took place in Slovenia has a great deal of gratitude to miss Caterina 
Fortuna, chief of ADP, Institute Tethys, and her great work. 

Present efforts 
In Slovinia by now there is no existing complex study that could give us a whole picture for 
the present situation of cetacean. Following report is result of pilot research no more than 
a year old. We have organized a surveillance network for sightings of dolphins in our 
territorial waters. In order to gain a more global picture of the population status we took 
effort in collecting surveillance data from the neutral waters of North Adriatic. This give us 
also the opportunity to collect a variety of different information like species of caught fish, 
fishing gear, photo ID 

Photo ID and cooperation with ADP (Adriatic dolphin project, Tethys Institute) 
From this year's October we began with the photo ID in the area of the North Adriatic 
(Rovinj). If individuals recognized around ADP researching area could not be found 
elsewhere except in Kvarneri , this particular population would be a very untypical one. 

Studies on strandings 
Dr. Lovrenc Lipej, National Institute for Biology, 6330 Piran, SI, is collecting strandings 
data for some years. 

Initiated projects 
In collaboration with the National Institute of Biology, Marine Research Dept., we have the 
opportunity to develop a different surveillance mode. As a part of the new research 



platform placed in our coastal waters we attend to set hydrophones in order to monitor 
migrations of cetacean passing through Trieste bay. 

In order to anticipate the size of North Adriatic population(s) we started with aerial 
surveillance. Thaw we menage to get first results, for the moment we abundant this 
transect method and we'll proceed with it in future if we find it convenient 

At the moment we are talking with the University of Veterinary of Ljubljana for a complete 
and detailed post mortem examination of cetacean carcasses. Hopefully we'll achieve 
some agreement with a flit of fish industry (Delamaris) in order to leave over to us by­
catch cetacean. 

LEGISLATION 

1. Present status
Present legislation is from year 1993. All species of cetacean are anatural heritage and 

therefore protected by the low. That also concerns dead animals, including all of their 
development stages and all of their body parts. Migratory species are included. 

Present ratified or notified declarations. Convention on the Protection of the 
Mediterranean Sea Against Pollution together with the Protocol concerning 
Mediterranean Specially Protected Areas (1993), the convention on Biological Diversity 
(1996) and the Convention on Conservation on Migratory Species of Wild Animals (1998). 
The convention on the Protection of European Wildlife and Natural Habitats is supposed 
to be ratified by the end of 1998 and the Convention on International Trade in Endangered 
Species of Wild Fauna and Flora should be ratified in the first half of the year 1999. 

2. Suggestions for legislation changes, further directions

Present efforts should be directed in formulating an action plan for addressing the 
following problems: 
• physical habitat destruction and degradation,
• insufficient effort on education (children and fishermen),
• including public awareness,
• non-existing complex study for any aspect of cetacean biology.

Also the existing legislation is inadequate to address the full range of threats that include: 
• prey depletion caused by over-fishing
• accidental take by commercial fishery
• noise pollution
• disturbance from human activities

Recommendations include the following: 
1. straightening the Slovenian response to the already existing European legislation,
2. introducing new legislation on a national level.
That means,
produce action plans with clear conservation objectives with audible timetable for
achievement



identify a lead authority for fulfiliation of action plans with responsibility for implementation 
and enforcement. 

Also to provide adequate financial resources to support the whole. 

CONCLUSIONS 

Dissipate of the size of our sea we must not forget the importance of cetacean research in 
Slovenia. All this activities are in the objective of a future thorough and extensive study 
which will be presented to our authorities in aim at better management of natural 
resources. 
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SPANISH REPORT OF THE MAIN NATIONAL ACTIVITIES CONCERNING 

THE ACTION PLAN FOR THE CONSERVATION OF CETACEANS AND 

MONK SEAL IN THE MEDITERRANEAN SEA 

CETACEANS 

LEGISLATION 

• All the species of marine mammals(cetaceans and pinnipeds) are protected

by the national Spanish law (Law 4/89 of 1989 and Royal Decree 1997 /1995
of 1995). Additionally regjonal laws of the Autonomous Communities have
incorporate cetaceans: Basque country (Law 16/1994), Catalufia (Law
3/1988), Andalucfa (Decree 4/1986) and Valencia country (Decree
265/1994)

• Establishment of a protected fisheries area in the Spanish economic
exclusive zone in the Mediterranean coast, between the Caba de Gata and
French frontier (Royal Decree 1315/1997)

• The incorporation of the European Union Regulation CE 1626/94 of 1994
for the establishment of specific measures to protect fisheries resources in
the Mediterranean. The Regulation forbids the use of trawlers within 3 miles
from the coast and "purseine" nets within 300 meters from the coast.

• The ACCOBAMS it passed in the Senate in last september and now is
pending ratification by the Spanish Parliament.

• The establishment of a Regulation of whale watching in the Canary island
waters (Decree 320/1995), in order to formulate and regulate the whale
watching industry in these waters. A similar regulation for all the national
waters is foreseen for the Mediterranean waters.



PROTECTED AREAS 

Marine Protected Areas 

In Spain there are 13 Marine Protected Areas according to different 
legislation: Marine and Fisheries Reserves are under the jurisdiction of the 
Fisheries Department of the Central Government, Natural Parks are under 
Regional Governments and National Parks and Game Reserves under the 
Ministry of Environment. 

There are 11 in the Mediterranean waters that hold important population of 
cetaceans 

1. Archipielago de Cabrera, Baleares (National Park )
2. Bahia de Palma, Baleares (Fisheries Reserve)
3. Islas Columbretes, Pais Valenciana (Natural Park-Marine Reserve)
4. Isla de Tabarca, Pais Valenciana (Marine Reserve)
5. Caba de San Antonio, Pais Valenciana (Marine Reserve)
6. Caba de Palos-Islas Hormigas, Murcia (Marine Reserve)
7. Caba de Gata, Andalucia (Natural Park-Marine Reserve)
8. Isla de Alboran, Andalucia (Marine Reserve-Fisheries Reserve)
9. Islas Medas, Cataluna (Marine Reserve)
10. Caba de Creus, Cataluna (Natural Park)
11. Chafarinas Islands, Melilla (Game Reserve)

RESEARCH AND MONITORING 

1. Cetaceans National Survey

The Ministry of Environment launched the National Cetacean Survey six 
years ago (1992-1997). It was developped in three phases corresponding to 
three areas: Mediterranean and Atlantic peninsular waters (carried out by 
Barcelona University) and the Canary islands (carried out by Las Pa\mas 
University). 27 species were found including some endangered. In general the 
mediterranean populations of cetaceans waters present more problems than 
the atlantic ones. It was proposed 6 conservation areas, 4 in the 
mediterranean. 
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The common dolphin is the species more seriously depleted in the 
spanish mediterranean waters. 

Moreover, the Cetacean national survey in coordination with 
complementary projects very often funded by the Spanish Administration, but 
also by the European Commission and some NGOs like Greenpeace and 
Alnitak, have together allowed the development of a number of studies on the 
population biology and ecology of the most important cetacean populations in 
Mediterranean waters. The range of this research has been wide and included 
in-depth studies on: distribution, population identity, growth, reproduction, 
feeding, parasites and pathology. 

Many of these studies focused on the stripped dolphin, which suffered a 
severe mass-mortality in 1990, but other species, such as the fin whale or the 
common dolphin have also received substantial attention and our knowledge 
about their conservation status has considerably improved in the last years. 

2. Mitigation of the mortality of cetaceans by fisheries interactions

With the aim of establishing a methodology to avoid the conflict between 
fisheries and cetaceans we are developing with the Barcelona University a 
research to test the use of deterrents (pingers and other disuasory methods) in• 
order to develop a methodology to mitigate the incidental catches of cetaceans 
in nets. 

MEDITERANEAN MONK SEAL 

1. Legislation.
The monk seal is a protected species since 1973 and the situation has not
changed.

2. Protected areas

In the last years it has been identified three potential and interesting habitats 
for monk seals that have been declared protected areas.These sites are 
located in the Natural Park of Columbretes island , the National Park of 
Cabrera and the Marine reserve of Alboran. 



3. Monitoring

Surveillance of monk seal in Chafarinas Islands. The waters and caves of 
the island are frequented by one individual, belonging to the Morroccan monk 
seal population, which is in frequent contact. The identification of individuals 
through the marks in the skin have enabled to distinguish four different 
individuals in the last eight years. 

2. Awarness.

We worked in collaboration with the NGO "Fonda Foca Mediterraneo" (FFM) 
from Palma de Mallorca. The FFM has carried out a divulgation and 
sensibilization campaign in the coast of mediterranean Morrocco and in the 
Chafarinas island area. 

3. Research.

In the Atlantic waters, specially in the Cabo Blanco peninsule, Spain 
participate in collaboration with the European Commission and the 
Maurithanian Authorities, the National Park of Banc d' Arguin (PNBA) and the 
National Center of Oceanographic Research (CNROP) a research study on the 
biology and ecology of the Cabo Blanco colony. The range of this research has 
been wide and included in depth studies. The results have provided new and 
interesting information about the biology of the species, some of them could be 
extrapolated for the mediterranean monk seal populations. 

4. Coordination.

In the framework of the Bonn Convention, Spain recently is coordinating the 
development of an Action Plan for the Atlantic populations, involving the 
signatary members of the Bonn Convention in the atlantic range area. The 
objective is to prepare a Memoradum of understanding for the conservation of 
the atlantic population. 
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RAPPORT SUR LES MAMMIFERES MARINS EN SYRIE 

PRESENTE PAR ISSA ALASSAFIN 

Les phoques moines n'ont jamais l'objet d'une etude serieuse dans les cotes 
syriennes, mais Gruvelle 1931 a mentionne la frequentation des phoques moines 
(Monachus albiventer, Bodd.) dans les cotes syriennes a cette epoque. 

Le dernier phoque moine capture le long des cotes syriennes a ete dans des 
filets a Jebleh (au sud de Lattaquie) en 1973, naturalise ensuite et conserve dans la 
direction de peche de Jebleh. Des observations ulterieures (1987) faites par un 
collegue syrien de l'Universite de Lattaquie pretend avoir vu trois individus de phoque 
moine sur les roches cotieres au sud de Lattaquie. Mais ces observations n'ont pas ete 
constate. Jusqu'a present nous n'avons pas aucun programme de suivi pour les 
phoques moines. 

Les cetaces egalement n'ont jamais fait l'objet d'une etude approfondie en Syrie, la 
signalisation de presence des especes de cetaces suivantes a ete faite par Gruvelle, 
1931: 

1. Delphinus delphis, L.
2. Tursiops tursio, Fabr.
3. Grampus griseus, Cuv.
4. Globicephalus melas, Flower
5. Phocoena communis, Cuv.
6. Physeter macrocephalus, L.
7. Hyperoodon rostratus, MOier
8. Baloenoptera musculus, Comp.
9. Baloenoptera rostrata, Fabr.
10.Zyphius cavirostris, Cuv.

Le statut actuel des mammiferes marins sur la cote syrienne est mal connu a cause 
du manque d'etudes et de specialistes de mammiferes marins. 

Nous suggerons un projet de suivi de mammiferes, et surtout l'echouage accidentel 
des cetaces pour evaluer !'importance de ces mammiferes et de mettre en place un 
plan d'action. 
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3. Convention sur le commerce international des especes de faune et de flare menacees d'extinction.
4. Convention africaine pour la conservation de la nature et des ressources naturelles.

5. Convention pour la protection de la mer Mediterranee centre la pollution
6 Convention sur la conservation des especes migratrices de la faune sauvage, 
7. Convention relative a la conservation de la vie sauvage et des milieux naturels d'Europe
8. Protocole relatif aux Aires Specialement Protegees de la Mediterranee.
9, 1 O et 11 : Conventions sur la biodiversite.
12 . Accord pour la conservation des cetaces en Atlantique, en Mediterranee et en mer Noire.

Bien que nous ne disposions pas. a l'etat actuel, d'un Plan d'action effectif, sur le plan 
legislatif, la Tunisie a traduit les directives et recommandations des conventions 
internationales en termes de droit tunisien. A titre d'exemple, l'arrete du Ministere de 
!'Agriculture du 28/09/95 delimite les espaces maritimes des zones de peche. II interdit 
la capture du phoque moine, des cetaces et la peche des tortues marines dans les 
eaux territoriales ainsi que leur commerce et leur detention. 

II persiste, toutefois, un vide juridique concernant le domaine maritime. En effet, par 
manque de textes applicables a la faune et a la flore de ce milieu, ii y a souvent 
recours aux textes du domaine terrestre, ce qui ne repond generalement pas aux 
memes objectifs. 

D'un autre Cote, les mesures inscrites dans le Code Forestier relatives aux Pares 
Nationaux et aux Reserves Naturelles semblent tres rigides et sans nuances et sont, 
en definitive, assez peu compatibles avec une gestion durable de l'environnement, 
d'autant plus que, dans de nombreux cas, elles ont ete prises sans elude globale 
prealable des ecosystemes et sans appreciation de leur degres de sensibilite et de 
vulnerabilite (zonage ecologique), 

Des mesures sont a l'etude pour completer et ameliorer le cadre juridique, a la fois 
dans le sens d'une couverture de tous les aspects lies a la biodiversite marine et dans 



le sens d'une reorganisation et d'un reamenagement des instruments et des 
mecanismes de protection existant et qui sont peu ou pas adaptes aux nouvelles 
regles et aux nouveaux concepts des principes d'action, des techniques d'intervention 
et des systemes de protection des ressources naturelles et de l'environnement pour 
repondre aux imperatifs de mise en ceuvre d'un modele de developpement durable et 
d'un environnement de qualite. 

II y a aussi le manque d'application de certains textes existants. En effet, bien que 
parfois nombreux, les textes manquent de coherence ou d'harmonie et ne sont pas 
toujours appliques en raison de !'absence de moyens ou de dispositions d'application, 
mais aussi parfois en raison de leur impact negatif sur les ressources biologiques. En 
outre, ces textes eUou mesures, souvent, n'integrent pas les considerations d'ordre 
ecologique et socio-economique particulierement dans le domaine marin. 

Bien que la Tunisie ait ratifie les Conventions de Bonn, de Washington, de Berne, de 
Barcelone, ii est important que les taxons qui figurent dans leurs Annexes beneficient 

d'une protection specifique en Droit tunisien (sous forme d'arrete, au meme titre que 
les tortues marines (arrete du MA du 11/08/92 prohibant la capture, la destruction, la 
vente, l'achat, le colportage et la detention), et tout particulierement les especes 
suivantes , Balaenoptera acutorostrata, B. physafus, Delphinus de/phis, Megaptera 
novaeangliae, Physeter catodon, Stene/la coeruleoalba et Tursiops truncatus. 

II faut dire aussi que les situations foncieres sont, dans Plusieurs cas, a l'origine de 
conflits et constituent l'un des principaux freins a l'action des institutions publiques, y 
compris au niveau des aires protegees. 

Quoi qu'il en soit, la protection durable des mammiferes marins ne peut se situer 
qu'au niveau regional. II est indispensable de faire circuler !'information et de 
coordonner les actions entre taus les pays riverains. 

II. APERCU SUR LA STRATEGIE TUNISIENNE POUR LA CONSERVATION DU

PHOQUE MOINE

Le phoque moine frequentait autrefois les Cotes Nord ainsi que le Cap Bon. Une 
premiere regression consequente de son aire de distribution est observee avec la 
disparition des populations continentales, probablement au debut des annees 70. Le 
phoque moine subsiste alors au niveau de deux archipels dans les eaux 
septentrionales: les Ties de Zembra et Zembretta et l'archipel de la Galite. 

En 1973. a ete decidee la creation d'une zone de protection biologique auteur des ties 
de Zembra et Zembretta sur 1,5 miles. Elles deviennent Pare National puis Reserve 
de la Biosphere en 1977. 



En 1980, l'ilot du Galiton, dans l'archipel de la Galite, acquiert le statut de Reserve 
Naturelle avec sa zone marine de protection integrale. Cette reserve a ete creee 
specialement pour la protection du phoque moine, 
Les deux aires protegees sont sous la responsabilite administrative de la Direction 
Generale des Forets au Ministere de !'Agriculture. Elles constituent aussi des zones 
militaires surveillees par la Marine Nationale. La chasse, la peche ainsi que toute 

autre activite y sont interdites. 

Sur les Ties de Zembra et Zembretta, le phoque moine a ete signale pour la derniere 
fois en 1975; au niveau de l'archipel de la Galite, une petite colonie de 8 individus a 
ete observee en 1978. En 1986, celle-ci n'en comptait plus que 3. 

Durant la derniere decennie, quelques specimens echoues ont ete recenses. De 
meme que quelques phoques isoles auraient ete observes. 

II est difficile de savoir s'il s'agit des survivants de la population initiale ou d'animaux 
errants provenants d'autres regions. 

Bien que certaines zones c6tieres constituent encore un habitat approprie pour les 
phoques, et en depit de !'existence d'un Deere! Ministeriel les protegeant ainsi que de 
la mise en reserve de sites qui accueillaient quelques colonies, ii semblerait, d'apres 

les dernieres campagnes de prospection, que le phoque moine ail completement 
disparu notamment sous la pression de la peche illicite et du tourisme de plaisance 
mal organise. 

Vu !'existence de gites potentiels au niveaux des Ties, la surveillance continue des 
activites de peche c6tiere doit etre maintenue et renforcee afin de ne pas entraver un 
eventuel retour du phoque moine. 
Des campagnes de sensibilisation ont ete, et sont toujours, menees aupres du grand 
public notamment au niveau des ecoles et des differents utilisateurs de la mer. 
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1. CETACEAN SPECIES IN TURKEY

With regards to legislation in Turkey since 1983 dolphin hunting has been banned in the 
Black Sea. "Water Products Circulatory" under the Water Products Law is the related 
instrument for the conservation of the cetacean populations in Turkey. 

The species are also under protection through the international and regional conventions 
which Turkey is party such as: "Convention for the Protection of Mediterranean Sea 
Against Pollution (Barcelona)" and "Convention on International Trade of Endangered 
Species of Wild Flora and Fauna (CITES)". .. 

As it had already been known, there are three dolphin species in the Black Sea. These 
are bottlenose dolphin (Tursiops truncalus), common dolphin, (Delphinus delphis), and 
harbour porpoise (Phocoenu phocoena). There may be resident populations of 
bottlenose dolphin (T. truncatus) in the western part of Turkish Black Sea. 

In the Marmara Sea, three dolphin species are known as in the Black Sea. These are 
D.delphis (common dolphin), T.truncatus (bottlenose dolphin) and Phocoena phocoena
(harbour porpoise). The Marmara Sea population may be considered as being consisted
of resident and migratory ones. Resident populations are those of T truncatus
(bottlenose dolphin), inhabiting around Ma.imam Islands. A resident population of P.
phocoena has not been detem1ined in the Marmara Sea. As a transitional zone the
Istanbul (Bosphorus) and Canak.kale (Dardanelles) Straits are very important for the
cetaceans. However, there is no resident population anymore in recent years due to mass
sea traffic and various pollution sources in these areas. In the Istanbul Strait, three
dolphin species occur from May to October, generally depending on the migration of
pelagic fishes from the Aegean to the Black Sea and vice versa. But there is no spring
migration through the Marmara Sea and Istanbul Strait to Black Sea and out again in the
autumn. In the Marmara Sea, incidental catches are very few and dolphins do not yet.
damage fishing nets.

As far as the Aegean Sea is concerned, D. delphis and ( common dolphin) and T 
truncatus (bottlenose dolphin) were determined to occur constantly in the northern part. 
Incidental catches occur in this area especially with gill nets for sardine fisheries. The 
Northern Aegean Sea is the northern limit for Physter catodon (sperm whale), Grampus 

griseus (Risso's dolphin) and Psudorca crassidens (false killer whale). In the central 
Aegean Sea, Gokova Bay, Sigacik and Gulluk regions, the most common species are 
Stene/la coeruleoalba (striped dolphin) T. truncatus (bottlenose dolphin) and D. delphis 
(common dolphin). This species are generally known to damage fish nets. 

In the Turkish part of the Mediterranean Sea, D.delphis (common dolphin), T.truncatus 
(bottlenose dolphin) and S.coeruleoalba often observed. There are also other observed 
species in Turkish coast of Mediterranean; for example Fin Whale & Sperm Whale. 

In Turkey there are a few research studies concerning these species are carried out by 
University ofistanbul, Faculty of Fishery & Turkish Marine Research Foundation. 



Throughout these researches in Western-Black Sea, Marmara Sea, Aegean & 

Mediterranean Sea, the populations of these species are being identified. More detailed 
information on these studies is available in the poster room. 

For Marmara Sea, identification of the species distribution and population 1s being 

carried out and it will be finished in mid 1999. 

Also, in addition to these research studies establishing of a stranding network is still 
carried out by University of Istanbul, Faculty of Fishery & Turkish Marine Research 
Foundation. 

We also have studies on the stranding animals, which consists of:: 

1. Skull morphometry

2. Sampling of the body tissue, liver, blubber, muscle, etc.

3. Sampling of the genetic material.

Turkey has not issued a National Programme concemmg the implementation of the 
Action Plan for the cetacean. 



2. MEDITERRANEAN MONK SEAL IN TURKEY

Turkey is one of the Mediterranean countries on which viable monk seal populations 
are still surviving. 

The Environment Law, The National Parks Law and the Law on Natural and Cultural 
Assets are the major legislation which have relevant statements for the conservation 
of the endangered species and their habitats such as the monk seal. 

In addition to above mentioned national legislation, Turkey is a side to international 
conventions, such as the Bern, Barcelona, CITES and the Convention on the 
Biological Diversity addressing conservation of natural living recourses and natural 
habitats. 

Declaration of Dilek Peninsula and Cape Gelidonya (Beydaglari) Coastal National 
Parks in 1966 was the first step in Turkey taken forward to protect the Mediterranean 
monk seal habitats. Later in I 990, nine Specially Protected Areas on the coast of 
Turkey were declared, which consist important seal habitats. 

Deliberate killing of the species have been prohibited by "Aqua-products Circular" of 
The Turkish Ministry of Agriculture in 1977 and by the "Central Hunting 
Commission" of The Turkish Ministry of Forestry in 1978. In 1996 the enforcement 
was revised and fines to deliberate killing of a monk seal has been increased. 
According to the Aqua-products Circulars, diving into the seal caves is forbidden as 
well. 

In I 991 Turkish National Strategy for conservation of the monk seal was prepared 
and consequently a National Seal Committee was established for co-ordination of the 
monk seal conservation activities. The Committee consists of representatives of 
related ministries, universities and the NGO's. The Ministry of the Environment acts 
as the co-ordination unit of the Committee. 

Towards the implementation of the National Strategy, Foca which is a small town 
consisting of suitable habitats for the monk seal has been selected as a pilot area. A 
project titled "Implementation of the National Strategy in Turkey and Foca Pilot 
Project" has been initiated with the financial support of the Ministry of Environment 
and carried out by the Istanbul University. Through this project conservation, research 
and public awareness activities have been carried out in a comprehensive and 
integrated manner. 



After the establishment of the National Seal Committee, residents of Foca has decided 
to contribute actively to the seal conservation activities in their region and formed a 
Local Seal Committee in F oca. 

In 1993, with financial support of WWF, "Conservation of the Mediterranean Monk 
Seal in Turkey / Foca Pilot Project' was started by a Turkish NGO specialised on the 
monk seal. 

Following the request of Foca Local Seal Committee, coastal trawlers and other large 
scale fisheries have been banned within the Foca Pilot Area in 1993. Ministry of 
Environment provided the .Municipality of Foca with a speed boat to patrol the Pilot 
Area against illegal fishing in 1993. 

The conservation activities performed in Foca led the local conservationists and the 
Municipality of Yalikavak to establish the second local seal committee of Turkey in 
Bodrum - Yalikavak in 1994. In Yalikavak Region large scale fishery has been 
banned a� it was done in Foca. 

In 1995 Foca Pilot Project has pioneered another project in Mersin, "•Cilician Basin 
Project". This project has been executed by Middle East Technical University and 
financed by WWF. 

At the same year, the Siren Rocks which was identified as the most important spot for 
the seals by the Foca Pilot project has been closed for human activities. 

In I 997, another project named as 'Research and Protection of the Breeding Sites of 
the Monachus monachus in Bodrum-Y alikavak' has been started by the financial 
contribution of the Ministry of Environn1ent and is still being carried out by th e 
University of Istanbul, Faculty of Fisheries. Through this project, all the Bodrurn­
Peninsula is being researched. 

In 1997 oil spill on an island off Bodnnn Peninsula which consists of actively used 
seal caves was noticed. A clean-up operation has been undertaken by the Ministry of 
Environment by the technical assistance of Turkish NGO, Underwater Research 
Society, SAD-AFAG. This operation which would be taken place in the v,ilderness 
for the first time in Turkey to be a good example to raise and increase the awareness 
of the public and GOs on the importance of natural recourses. biological diversity and 
endangered species Also, a video film is being prepared concerning the monk seal 
and this operation is being carried out by the financial contribution of the '.'vlinistry of 
Environment. 

Through the end of the year, a Technical Sub-committee was established within the 
National Committee. The sub-committee is currently preparing an inventory of the 
"Important Monk Seal Sites of Turkey". By this inventory. which is expected to be 
finalise in a few months, the important monk seal sites in Turkey and protected areas 
on the coast are being mapped and the current prob km, for the survival of the monk 
seal is being listed for each sites. 



The last meeting of the National Seal Committee was held in Yesilovacik which is a 
town in the Cilician Basin Project in December 1997 . Apart from the Committee 
members

1
regional authorities and the local fishermen have participated the meeting. 

The meeting served to increase the awareness of the local fishermen and regional 
authorities. The fishermen have well understood their benefits from the seal 
conservation. As a consequence of the meeting, the 2 miles no trawl zone on the 
Cilician Basin has been expended to 3 miles in order to protect fish stocks from over­
fishing. 

In 1998 most important monk seal habitats on the Cilician Basin were declared as I st

Degree Natural Sites by Turkish Ministry of Culture. By this decision a coastline of 
about 70km is protected against landscape modifications, flora and fauna destruction, 
logging and construction building. 

For the near future a project aiming active involvement of local people to the 
protection of coastal ecosystem in Foca and Cilician Basin has been prepared co­
operatively by SAD-AF AG and WWF and proposed to EC. The project also aims to 
encourage local fishermen to develop environment-friendly alternative income 
besides fishery and it has received the full support of The Ministry of Environment. In 
case of approval it will be implemented by SAD-AFAG with the co-ordination of 
Turkish National Seal Committee. 
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